ne 2 enpe r eu Ene  REE 


ne a” 


“ : 


% X GRANDE PREMIERE x% GRANDE PREMIERE # GRANDE PREMIERE 


SFETE DE LA SAINT-JEAN-BAPTISTE 
avec l'ACFA Regionale d'Edmonton 


+ Comite Socio-Culturel de l’'ACFA D'Edmonton 


le franco: 


Mercredi 10 Mai 1978 Volume 11 Numero 19 : ‘‘Je mini-quotidien de l'Alberta’ 25 cents” 


DETAILS PLUS TARDe ee 


ps 


M. Alain Nogue Dr Roger Motut 


#+* LE FORUM DE LA FEDERATION DES FRANCOPHONES HORS QUEBEC +« « + 


33 RESOLUTIONS 
nn 


* 


(Ottawa-G.T.) Des ate- délégués qui ne savaient plus 
liers en économique, en poli- s'ils participaient à un Fo-} 
tique, en développement rum, à une assemblée an- 
communautaire, et en édu- nuelle ou à un Congrès. 
cation ont été les quatre Chose certaine, les résolu- 
principaux points de rencon- tions adoptées lors de la 
tre des 300 délégués au plénière n'engagent en rien DR 
Forum national de la FFHQ la Fédération. {| dépendra 
qui avait lieu les 6 et 7 mai en effet du Conseil général 
derniers à Ottawa. Une plé- de la Fédération de donner à 
nière,au cours de laquelle 33 suite ou non à l'une ou à 
recommandations ont été plusieurs des recomman- 
adoptées, a clôturé le Fo- dations adoptées lors du Fo- 
rum. La conclusion du Fo- rum, ! 
rum par une plénière où 
l'assemblée a eu à se pronon- La Fédération des Fran- 
cer sur plus de 33 résolu. cophones Hors Québec de- 
tions a certes créé beaucoup vrait inciter les Associations 


Courrier de deuxième classe 


anadienne du Microfilm 


a 


_ &- "+ de confusion pour plusieurs provinciales à se doter d'un 
F {suite page 5) 
EC . 
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De Sang Froid et de Soleil... seen 
Vers un vrai “partnership”... 

Enfin une réalité... ses sesssssnssrscerennnoesrenennnsteesneneree 

Bonnyvifle à la Cabane... 

Les Microbes.... ere resensssesent 

On pense toujours à VOUS... 
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ANDREE ET GEORGES 


ont le plaisir 
de vous annoncer l'ouverture de la 
PATISSERIE FRANCAISE MIMOSA 


au 11754-124e rue 
Tél: 451-0748 
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23 mai Maison St-Joseph 

9040. 84e ave. 

Mgr. Bernard Hubert 

Conférence sur l'unité Canadienne 


. Une perspective chrétienne 


24 mai Victoris Composite High School 
10210-108ave 

Mgr. Bernard Hubert 

‘Conférence en anglais sur l'unité | 


Canadienne($2.00 payable à l‘entrée 


Cercle Francophone St-Albert aura 
le déjeuner des membres à 10h30a.m. 
St-Atbert In: -Salle Ridgewood 


28 mai Cercle Francophone de St-Albert 


Partie de cartes mensuelle 
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© Spectacle Calixe Duguay 
Chansonnier Acadien 


Jeudi le 11 mai a 20h00 
au College Universitaire 
St-Jean 


Adultes $3.00 Enfants $2.00 


Billets en veute a. l’entree 
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GIOVANNI 


fa Petite hante | Le Centre du PIANO et de lORGUE | 
(#) 
Restaurant et Bar- Salon 3 | rs 
Souper raffiné dans l’excellente tradition française | AŸ Co | 
JEREMY FULLER ® 7 
Propriétaire | | 
9303 - 50e-rue Téléphone: Visitez notre magasin aujourd'hui | 


Edmonton. Albert. 


Le istro 


| 

| 

(403)4694447 À | 
| 

Î 
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Spécialiste de la CUISINE FRANCAISE Î 
| 

| 

| 

| 

| 


Pour la plus complète selection de merveilleux | 
pianos et orgues de style, offrant une remar- 
quable sonorité et une mécanique de précision | 


-à un prix adapté à tous les budgets | 


Pour le plaisir d'écouter de la musique } 


toute votre vie 


En plus de notre menu FIN GOURMET 


Nous vous offrons un spécial 


M. Guy G. Lorieau 


nches DI 
ed FRUITS DE MER RECTEUR 
ef 
15241 - Stony Plain Road 
484-1670 ou 484-8343 
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ATTENTION 
* 


À tous les parents et aux amis franco-albertains: 

} û CO . . ; | . . « 
Les sessions d’information sur le scoutisme débuteront lundi, le 8 mai, à 7h30 p.m. à la 
Maison St-Joseph (au lieu de la salle paroissiale de St-Thomas tel qu’annoncé auparavant). 

Adresse: 9046 - 84 avenue 


Ces sessions sont à raison de quatre soirs durant le mois de mai. 
DATES: 


Le 8 mai à 7h30 p.m. 

Le 15 mai à 7h30 p.m. 

Le 24 mai à 7h30 p.m. , 
Le 29 mai à 7h30 p.m. 


Nous comptons sur vous et nous vous attendons en grand nombre. 


. Pour plus de renseignements, veuillez téléphoner au Bureau Scout: 424-3683. 


CNET . 
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CONFERENCE 5 


A la suite de la lettre de 


nos Evéques de l'Alberta sur À 
nous | 


l'unité canadienne, 
avons invité Mgr Bernard 
Hubert, évêque coadjuteur 
de 


réal}, à venir nous donner 
son point de vue face à ce 
problème. Îl sera donc avec 
nous le 23 mai à 20h, à la 
Maison Saint Joseph (Filles 
de Jésus) 9040 - 84e Ave. 
pour nous parler de 
L'UNITE CANADIENNE 
UNE PERSPECTIVE 
CHRETIENNE. 


C'est une belle occasion 
de nous informer et aussi de 


1 poser les questions pertinen- 


tes qui nous intéressent où 
nous inquiètent. 


Voici ce que dit notre 
Archevéque Mgr MacNeil au 
sujet de Mgr Hubert: 


“C'est un des évêques les 
plus importants du Québec, 
à la fois très doué et très 
éloquent. li fut l’un des qua- 
tre évêques canadiens délé- 


L qués au Synode à Rome, l'an 


Les Amis de la Faculte Saint-Jean 


Parate ta mn + 2 2e en ue em a 


| actuelle, 


| affaires sociales. 
est bilingue, il est souvent 


- {politique}, 


dernier. || s’est toujours in- 
téressé à la chose sociale et 
c'est lui qui est, à l'heure 
Président de la 
Commission épiscopale des 
Comme il 


invité comme conférencier 
dans sa province et à l’exté- 
rieur. On trouverait diffi- 
cillement une personne 
‘aussi qualifiée que lui pour 
nous parler de l’unité cana- 
dienne selon une perspective 
chrétienne. C'est un sujet de 
particulière importance pour 
nous tous en ce moment. Je 
vous recommande très forte- 
ment d'assister à cette con- 


+ oo 


Le Comité exécutif des 
Amis de la Faculté St-Jean 
vient d'arrêter sa campagne 
d'activités pour l’année en 
cours. 


Pour fêter le nouveau 
nom de la Faculté St-Jean 
et, en reconnaissance de 
leurs oeuvres dans divers sec- 
teurs de la vie canadienne, la 
faculté prévoit la remise de 
diplômes honorifiques à 
trois personnalités. Les can- 
didats proposés pour ces di- 
plômes sont: Claude Ryan 
Gabrielle Roy 
(lettres) et Arthur Lacerte 
(éducation). 


Cette liste adoptée par 
l'exécutif des ‘’Amis” a 
néanmoins un caractère non 
officiel et devra être entéri- 
née par le Sénat de l'Univer- 
sité de l'Alberta. 


La cérémonie de remise 
des diplômes est prévue 
pour le samedi du 2 décem- 
bre prochain, sur le campus 
de l'Université. Le public y 
sera invité. 


Les activités se poursui- 
vront en soirée avec Un ban- 
quet-spectacle (participation 
publique} à l'hôtet MacDo- 
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_Saint-Jean-de-Québec à 
{près de Longueil et Mont: E 


Unite Canadienne 
on moe m0 


L’ 


ENCOURAGERA 


ME Us nt, Li + E « mt 


Un grand et noble geste qui 
encouragera nos jeunes 
.Franco-Albertains 


Une quarantaine de per- 
sonnes-membres et épouses 
des Richelieu d'Edmonton 
se réjouirent d'assister mardi 
soir, le 4 mars 1978 à la 
remise d’un don substantiel 
aux Scouts francophones. 


férence de Mgr Hubert et 
d'encourager vos amis à 
venir l'écouter, 


Admission: $2.00 (pava- 
ble à l'entrée) 


Pour plus d'informations, 
vous pouvez vous adresser 


Mgr Hubert parlera aussi | 
aux personnes suivantes: 


en anglais le 24 mai à 20h à 
l’auditorium de l'école se- 
condaire ‘Victoria Compo- 


ine Prince: 465-55 
site’ 10210 - 108 Ave. Sr Aline Prince: 465-508 


Dr Jacques Bernier: 436-5286 
M. Paul Pelchat: 462-1160 
M. Jean Lafrance: 469-1662 
M. Robert Fulford: 428-8912 
Mme Denise Hébert: 459-619 


Cette conférence est pa- 
tronnée par le Centre d’Edu- 
cation Religieuse des Adul- 
tes (Continuing Education 


Centre). La collection McMichael, 


exposée dans un musée d’art 
unique en son genre, au vil. 
lage de Kleinburg, au nord 
de Toronto, montre les 
oeuvres du Groupe des 


Les grands musées d’Eu- 
krope sont des temples 
.incomparables de la cultu- 
re, dont la tradition remon- 
‘te à un grand nombre de 
‘siècles et se perd pour ain- 
- . 0 
. , si dire dans la nuit des 

Si les négociations en° temps. Au Canada, pays à 
cours aboutissent à un dé-° eine sorti des langes, nous 
nouement favorable, la ve-° ;,6ns plutôt tendance à pré- 
dette de renommée interna-° cerver les oeuvres d'art et 
tionale, Yvon Deschamps, se. sotre patrimoine culturel 
produira sur scène à la suite, dans les musées les plus mo- 
du banquet pour offrir un, dernes 
pectasre d'humour caña-. En juillet dernier, le Royal 

ien et québécois. + Ontario Museum , situé en 
Le groupe des “Amis d * plein coeur de Toronto, 2 
{S des : 2 A 
é inauguré la Salle de la dé- 
la Faculté St-Jean‘ a pour couterte où tous les visi- 
but de sensibiliser la com-° keurs peuvent manipuler des 
munauté canadienne à la” fossiles, des squelettes, et 
contribution de celle-là à s3° Janciens instruments ara- 
contribution dans l’enseigne-° tojres utilisés jadis au Cana- 
ment des disciplines univei-, Ja. et obtenir des renseigne- 
« . L] 
sitgires clans les deux langues, ments plus détaillés en con- 
oies. + sultant des ouvrages compo- 
*sés de fiches muiltilingues, 
, * L’Ontario Science (Cen- 

La Faculté St-Jean, une dgitué dans la partie 
dépendance de l'Université * Lord de Toronto, est l’un 
de l'Alberta, assume un rôle * js premiers musées cana- 
actif dans l'enseignement bi- ° diens à inviter les visiteurs 
lingue depuis un demi-siècle. à manipuler à leur guise 
D un les objets exposés, et les a 
la re GES a Anis de . même incités à tester leur 

à "vivacité d'esprit en se me- 
pose des personnes sui-, ant à un Sdinateur. Une 
ane pride. Hervé Du exposon d'ffes optiques 

d va rue ués, baptisée stifi- 
rice Olsen (réalisateur, télé- « me de art laisse aux 
vision); secrétaire, Agathe + iteurs l'impression qu’ils 
Gaulin (animatrice, Franco-* nt été vraiment déroutés 
phonie Jeunesse Alberta}; * par un phénomène scienti- 
trésorier, Marcel: Lavallée 2 fique qui dépasse leur enten- 
(enseignant). ... « dement. 


tres paysagistes canadiens, 
dans une splendide maison 
en rondins bâtie dans la fo- 
rêt. Les salles d'exposition, 
construites avec des poutres, 
dont quelques-unes provien- 
nent des forêts de la Colom- 
bie-Britannique , ainsi que le 
“cadre rural conviennent par- 
faitement aux oeuvres expo- 
sées. 

Le Manitaba’s Museum of 
Man and Nature, à Winni- 
peg, continue les travaux 
d'aménagement de ces salles 
environnementales, qui illus- 
trent différents aspects des 
modes de vie d’hier et d’au- 
jourd’hui dans cette provin- 
ce. En entrant dans le mu- 
sée, le visiteur se trouve 
brusquement devant un dio- 
rama à trois dimensions qui 
montre un troupeau de bi- 
sons chargeant à l’aveuglette. 
Son étonnement est tout 
aussi grand lorsqu'il arrive 
dans la dernière salle où il 
peut voir une réplique gran: 
deur nature de l'historique 
Nonsuch, d’origine anglaise. 
qui semble totalement 
déplacé à cet endroit. En ef. 
fet, on a l’impression que le 
navire, au cours d’un dernier 
voyage qui allait entraïner sa 
perte, a été projeté à tra- 
vers les murs du musée ppué 


+ 


m'as mm eee ram ee ten era ain ee Si 0 9 me Pen AS Pen € Re 


sept, les plus célèbres pein- - 


Le 


NOS JEUNES 


Dr. Roger Motut et Monsieur Laurent Ulliac 


Deux soirées de Casino 
montées par le Club, au dé- 
but de l'année, ont rapporté 
l'importante somme de 
$18,734.41. C'est ce mon- 
tant que porte le chèque, 
que le Richelieu Dr Roger 
Motut, en l'absence du prési- 
dent André Lizaire remet à 
Monsieur Laurent Ulliac qui 
est président du Conseil exé- 
cutif du district u’Alberta. 


s’immobiliser là, dans cette 
salle. S’il le désire, le visi- 
teur peut monter à bord 
pour examiner à sa guise 
le travail des artisans et es- 
sayer d’imaginer comment 
les marins ont pu dormir 
dans ces couchettes minus- 
cules installées sous le pont. 

La Winnipeg Art Gallery, 
de forme triangulaire et 
d'une facture bizarre, se 
dresse quelques rues plus: 
loin. Elle contient une mi4+: 
gnifique collection de sculp- 
tures esquimaudes miniatu- 
res , disposées dans des cu- 
bes superposés de couleur 
blanche qui évoquent, à s’y 
méprendre, le Grand Nord. 

Les musées nationaux des 
Sciences naturelles et de 
l'Homme , situés dans la ca- 
pitale nationale à Ottawa 
(Ontario), sont aménagés 
dans un édifice genre chä- 
teau qui fut utilisé autre- 
fois comme parlement tem- 
poraire. Cependant, la réno- 
vation récente et l'aménage- 
ment intérieur contrastent 
fortement avec la superbe 
façade d’époque. L'entrée 
du Musée de l'Homme est 
formée d’un couloir qui va 
en serpentant, et est bordée 
de tableaux remarquable- 
ment éclairés qui s’allu- 
ment sous nos yeux pour 


illustrer l’évolution de 
l'homme; ces scènes ad- 
mirablement animées ser- 


vent d’entrée en matière aux 
nombreuses pièces d’exposi- 


tion sur la faune’ et les res- 
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GRAND ET NOBLE.GESTE,QUI sources du Canada, et la nt 


che collection d'oeuvres 
d’art autochtone et autres 
pièces que le visiteur aura 
le loisir d’admirer. 

Presque tout ce qu’il est 
nécessaire de connaître sur 
la Colombie-Britannique, la 
province la plus occidentale 
du Canada, se trouve au 
Musée provincial, à Victo- 
ria, l’un des plus modernes 
du genre. Dominant le ma- 
gnifique port de la ville, 
lemplacement choisi avec 
soin est presque aussi di 
gne d’admiration que les 
oeuvres d'art préservées au 
musée. Un parc adjacent 
présente des mâts totémi- 
ques parmi les plus remar- 
quables au pays et, dans une 
salle d'exposition baignant 
dans la pénombre. on peut 
admirer de splendides mas- 
ques indiens. Dans cette 
même salle, un bout de film 
d'archives très rare montre 
l'arrivée d’un canot rempli 
d’indiens en costume d’ap- 
parat, allant à la rencontre 
du navire d’un explorateur. 
Ces quelques minutes d’his- 
toire captée sur le vif par 
le grand photographe des 
Indiens et biographe amé- 
ricain Edward Sheriff Cur. 
tis, serait le plus grand 
“coup de théâtre” de n’im- 
porte quel musée canadien, 


LE MODERNISME DES 
MUSEES CANADIENS 


mais les oeuvres d'art du 
nouveau Musée d'anthropo- 
logie de Université de la 
Colombie-Britannique, 
inauguré sur Île continent 
en 1976, sont encore plus é- 
tonnantes. 

C’est sans contredit le jo- 
yau des musées de ce genre 
au Canada; il occupe un bâ- 
timent dont la conception 
et l'aménagement ont 
renversé un grand nombre 
dé’ tabous et provoqué au- 
tant de controverses que l’a- 
vant amovible du Concorde 
en plein vol. Le musée se 
dresse sur une falaise qui 
domine Howe Sound, site 
de l’une des plages les plus 
fréquentées de’ Vancouver, 
et se blottit dans l'écrin des 
majestueuses montagnes de 
North Shore. 

Certains affirment que la 
falaise risque de s’éroder et 
que le cadre enchanteur au 
bord de l'océan est menacé 
par les flots.Ce serait là 
une cruelle ironie du sort, 
car le célèbre architecte 
Arthur EÉrickson a délibé- 
rément construit ce musée 
à l'emplacement naturel qui 
convient le mieux. (M.Erick- 
son est également l’architec- 
te du pavillon du Canada 


à l'exposition de 1970, à 


Osaka, de l’Université Si- 
mon Fraser, construite sur 
le sommet d’une montagne 
qui surplombe Vancouver, 
et du siège social de la So- 
ciété MacMillan Bloedel en 
plein ‘coeur de cette ville) 
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ZOOM SUR LE FORUM 


“Prendre notre place”, tel est le 
slogan du Forum de la Fédération des 
Francophones hors Québec qui a réuni 
300 délégués de neuf Associations 
provinciales à Ottawa. Le discours 
inaugural de M. Donätien Gaudet, 
président de la Fédération, a su réunir 
les coeurs remplis d'émotion de ces 
“Canadiens errants” qui se rencon- 
traient pour la première fois et a su 
aussi stimuler les esprits surchauffés 
de Canadiens ayant à subir quotidien- 


nement les injustices d’une société : 


juste qu'on leur avait promis il y a 
déjà plus de dix ans. 


Le Forum n'aura cependant pas su 
faire la synthèse constructive de 
l'émotion de {a rencontre et de la 
volonté de faire quelque chose pour 
une ‘’égalité de partnership” entre les 
communautés francophones et anglo- 
phones au pays. Le Forum a oscillé en 
effet entre la précipitation et la con- 
fusion, prenant l'allure d'une assem- 
blée générale pour certains et d'un 
Congrès pour d'autres, pour se con- 
clure par une série de votes sur 33 
résolutions, la plupart irréalistes. 


Après les poignées de main chaleu- 
reuses,...et l’auto-compartimentage 
évidente de certains groupes de délé- 
gués, le Forum a rapidement démon- 
tré ses faiblesses structurelles. Les 
discussions en atelier ont révélé un 
manque d'information évident sur la 
Fédération et sur les thèmes discutés 
de la part de plusie:rs délégués. La 
Fédération avait bien fait parvenir aux 
délégués un résumé de son histoire et 
un rappel de ses objectifs. Mais elle 
aurait dû aussi envoyer aux délégués, 
plusieurs semaines à l'avance, de l'in- 
formation sur les thèmes précis qui 
devaient être discutés dans les ateliers 
en économique, en politique, en déve- 
loppement communautaire et ee édu- 
cation. Au lieu d’amputer les quelques 


Le Québec, avec ses cinq 
millions de francophones, 


heures réservées au travail en .atelier 
par une première heure de présenta- 
tion de beaux discours introductifs sur 
“l'être francophone”, contenu d’expo- 
sés qui n'avait d’ailleurs pas fait l’objet 
de quelque consultation que ce soit 
avec les délégués. 


Compte tenu du nombre moyen de 
délégués qui devaient prendre part à 
chacun des ateliers, et compte tenu de 
l'heure ou des deux heures, selon le 
cas, qui furent consacrées au travail 
effectif en atelier, il était farfelu de 
s'attendre à autre chose qu’à un en- 
semble de recommandations formu- 
lées dans la hâte, discutées dans la 
précipitation et adoptées souvent sans 
les nuances de la juste mesure que 
commande l'application pratique. Un 
bel exemple d'une telle réussite surré- 
aliste est la recommandation deman- 
dant à la FFHQ d'établir une stratégie 
de développement de caisses popu- 
laires, de caisses d'entraide et de coo- 
pératives selon les besoins de chaque 
région. Donner suite à cette résolu- 
tion, une sur trente-trois, demanderait 
un contingent de centaines de person- 
nes, un budget de centaines de milliers 
de dollars, et un plan de cinq ans. 


L'atelier politique, comme il fallait 
s'y attendre, n'a pas perdu son temps. 
Le Canada doit se doter de sa propre 
constitution, la Fédération fera ses 
recommandations en ce sens, et 
l'ACFO recoit l'appui des délégués du 
Forum. Alors que les spécialistes en 
droit constitutionnel et en droit inter- 
national hésitent entre les avantages et 
les désavantages d’une confédération, 
d'une fédération, d’une démocratie et 
d'une république, par exerole, on 
décide en quelques minutes de faire 
table rase de la constitution cana- 
dienne, parce que quelques ‘red 
neck”” locaux ne savent pas en appli- 
quer l'esprit et la lettre. De plus, 


Phes Loos 


qu'elles. 


doivent 


nécessaire de se prévaloir 
d'une appartenance politi- 


affronter 


l'atelier ne pouvait appuyer une asso- 
ciation provinciale sans les appuyer 
toutes. L'appui à I'ACFO a donc 
rappelé aux délégués, malgré les quel- 
ques verres de la veille, que le Forum 
“national” se déroulait bien en Onta- 
rio. 


L'atelier en développement com- 
munautaire a réclamé entre autres une 
banque d'informations, l'accentuation 
de la consultation et des communica- 
tions entre les groupes francophones, 
et des programmes de formation d'ani: 
mateurs. La Fédération, et ses repré. 
sentants, auraient certes avantage à 
utiliser davantage le téléphone pour 
l'élaboration de ses politiques et la 
formulation de ses documents et de 
ses déclarations publiques. Quant à la 
banque d'informations elle est déjà 
constituée par les 18 journaux franco- 
phones hors Québec et par le réseau 
francophone de Radio-Canada. Parlant 
société d'Etat, la Fédération 
demandera du temps d'antenne à Ra- 
dio-Canada pour diffuser régulière- 
ment des messages dans l'intérêt des 
francophones. 


Le Forum de la FFHO, loin de 
sanctionner ‘‘’un virage à gauche”’ de la 
Fédération, aura plutôt sanctionné des 
envolées à pilotage automatique non 
programmé. La Fédération a besoin 
d'une philosophie politique de base 
qui lui permettrait de faire les diffé- 
rences nécessaires entre les choses et 
les personnages. Elle a besoin d'une 
politique de base à court, à moyen et 
à long terme, tout en conservant un 
esprit d'initiative. Il est bien évident 
que le Forum avait été prévu pour se 
dérouler au coeur d’une campagne 
électorale fédérale, afin de faire pres- 
sion sur les candidats. Mais le faït que 
les élections fédérales n'aient pas en- 
core été déclenchées lors du Forum, et 
le fait que le Forum ait ainsi connu 
plusieurs hésitations à se donner une 
entité propre, démontrent que la Fé- 
dération a encore beaucoup à faire au 
niveau de ses structures internes avant 
de vouloir jouer un rôle de premier 
plan sur l’échiquier national. 


Gaëtan Trembiay 


Avec plusieurs amis nous 
venons de créer à Orléans 
*#ESCALES: FRANCO- 
PHONES””, association sans 
but lucratif, destinée à 
créer et favoriser relations et 
échanges avec le monde 
francophone au moyen de 
voyages, de rencontres, de 
contacts et de manifesta- 
tions à caractère culturel. 


Nos ‘premières activités 
nous emméneront vers le 
Québec et le Canada franco- 
phone. Parce que nous avons 
choisi ia langue française 
comme dénominateur com- 
mun de nos projets, il était 
naturel que nous nous tour- 
nions tout d'abord vers cette 
partie de l'Amérique riche 
d'une langue commune, bien 
que d'une culture différente. 

- Et puis le Québec-et l'Ouest 


--francophone ne-sont.pas des 


inconnus pour nous. 


prend une place de plus en 
plus importante dans la vie 
<ulturelle française. Ses ar- 
tistes, ses écrivains, ses chan- 
teurs surtout ont su conqué- 
rir un public important chez 
nous. fi est vrai qu'en oppo- 
sition.à ce qui se passe en 
France, leurs sources s’enra- 
cinent profondément dans 
la vie courante d’un peuple 
qui les reconnaît, et que 
nous avons envie de décou- 
vrir davantage. 


Les minorités franco- 
phones de I’Ouest, par la 
lutte qu'elles mènent pour 
leur survie et Une certaine 
forme de pensée qu’elles 
développent en milieu hos- 
tile, méritent certainement 
mieux qu’un intérêt condes- 
cendant, Nous sommes per- 
suadés, non seulement 

_qu'! elles continueront à Sur vi. 
vre, mais qu'elles Tireront' 
des difficuités mêmes 


l'essence d’une culture origi- 
nale. 


Beaucoup de nos compa- 
triotes ignorent encore les 
réalités du fait français au 
Canada, et l'inverse doit être 
aussi vrai. Des contacts exis- 
tent déjà, et qu'on dit à tous 
les niveaux. Pour les avoir 
expérimentés, nous savons 
qu'ils ne sont pas exempts 
de lacunes et qu'il n'est pas 
toujours facile au ‘“‘vuigum 
pecus” de visiter le Canada, 
ou vice-versa. Que sera donc 
notre association? 


Avant tout, et comme 
son nom l'indique, une esca- 
le sur la route des voyageurs. 
Escale où il sera possible de 
se reposer, de s'informer, de 
trouver des ‘’tuyaux’”’, car 
tout Voyageur n’est pas for- 
cément un millionnaire en 


que, religieuse, ou sociale. 


Ce début de profession 
de foi peut sans doute appa- 
raître un peu faible. Pour- 
tant il y a beaucoup à faire 
dans ce domaine. À lon- 
gueur d'année nous sommes 
confrontés à ces problèmes 
concernant surtout des indi- 
vidus issus des deux côtés de 
l'Atlantique. 
voyager existe, mais elle 
n'exclut pas l'entr'aide. 


Revenons maintenant à 
des considérations plus 
psychologiques. On parle 
beaucoup aujourd'hui de 
communication, mais qui est 
réellement capable de com- 
muniquer franchement en 
voyage? En existe-t-il beau- 
coup de ces voyageurs qui 
visitent un pays autrement 


2: PUISSANER MAÏS: aussi Rdales.. qu'en. touriste, uniquement 


contacts prendront une 
grande place, sans qu'il soit 
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Conseil économique ayant 
mandat de regrouper les in- 
dividus et les institutions, 
d’éduquer les populations et 
d'inventorier les ressources 
disponibles afin d'élaborer 
une politique globale de dé- 
veloppement économique 
pour les communautés iran- 
cephones. La Fédération de- 
vrait également mettre sur 
pied une stratégie de déve- 
loppement de caisses popu- 
laires, de caisses d'entraide 
et de coopératives selon les 
besoins des régions. Elle de- 
vrait assister les Associations 
provinciales pour l'établisse- 
ment de centres communau- 
taires. La Fédération et les 
Associations provinciales en- 
fin devrait considérer le dé- 
veloppement économique 
comme l'une de leurs priori- 


- tés. 


Au plan politique, les 
Francophones hors Québec 
exigent que le Canada se 
dote enfin d'une Constitu- 
tion propre et ce dans les 
plus brefs délais. La FFHQ a 
formé à cet effet un comité 
d'étude ayant mandat de fai- 
re des recommandations en 
ce sens à une’ assemblée gé- 
nérale spéciale éventuelle. 
Toujours au plan politique, 
la FFHQ appuie les revendi- 
cations de l'Association 
Canadienne-Française de 
l'Ontario relativement aux 
conseils scolaires de langue 
française. 


La FFHQ devrait conti- 
nuer à réclamer une politi- 
que globale de développe- 
ment communautaire de la 
part du Gouvernement fédé- 


M. Donatien Gaudet, président de la FFHQ 
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HAIR DIMENSION LTD 


Haute coiffure 


En plus d'un personnel qualifié 
Nous vous offrons un service complet 
Coupes personnelles de style moderne 

Pour un prix très raisonnable 
Pour tous rendez-vous appelez 


CECILE ALLARD 


10012A-Jasper Avenue , Edmonton 


en français 


En plein centre ville 


Tél: 424-7506 
ou 424-7484 


à 


CPE TNT 


ral; et inciter les Associa- 
tions membres à en faire 
autant auprès des légisiatu- 
res provinciales. La Fédéra- 
tion devrait établir aussi un 
réseau de communication et 
des mécanismes de consuita- 
tion auprès de Francopho- 
nes hors Québec. Une ban- 
que d'informations et de 
personnes-ressources devrait 
également être mise sur pied. 
La FFHQ prendra‘ d'autre part 
les mesures nécessaires pour 
une plus grande participa- 
tion des jeunes au sein de ses 
cadres. Elle appuie les de- 
mandes de la Commission 
Culturelle des Francophones 
hors Québec et de l’APFHOQ. 


Au chapitre de l'éduca- 
tion, toutes les mesures né: 
cessaires devraient être pri- 
ses pour qu'une éventuelle 


qui démissionnera de ses 
chain. 


a besoin de 


* Automobile néces 


= 
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M. Hubert Gauthier, Directeur-Général de la FFHO, 


GUARDETTES DE SÉCURITÉ 


à l'Aéroport International. 


# Doivent être bilingues (Français - Anglais) 


Téléphonez 482-6002 
du lundi au vendredi, 5:99 A.M. à 5:00 P.M. 


constitution revisée établisse 
clairement le droit à l’éduca- 
tion française pour tous les 
Francophones hors Québec. 
Les francophones ont re- 
commandé aussi que te Con- 
seil des Ministres de l'Educa- 
tion mette sur pied un Co- 
mité permanent sur les ques- 
tions de l'éducation fran- 
çaise au Canada. On devrait 
essayer, d'autre part, d'en 
arriver à Un consensus na- 
tional sur les définitions de 
l'école unilingue française et 
bilingue. Enfin les délégués 
ont recommandé que les di- 
plômes des enseignants for- 
més au Canada soient recon- 
nus pour toutes les provin- 
ces. 
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scène canadienne 


Le Forum de la FFHQ 
aura été une assemblée géné- 
rale pour certains et un Con- 
grès pour plusieurs autres. 
Plusieurs délégués ont criti- 
qué le manque d'informa- 
tions préparatives, le trop 
peu de temps réservé au 
travail en ateliers, l'adoption 
hâtive des propositions tant 
au sein des ateliers qu'à ia 
plénière; ainsi que la formu- 
lation vague et irréaliste de 
plusieurs de ces proposi- 
tions. Mais si le Forum, pour 
plusieurs, se sera déroulé 
dans la précipitation, la plu- 
part des délégués auront 


apprécié le spectacle du sa- 
medi soir mettant en vedette 
des artistes de l'Ontario, de 


l'Acadie et du Manitoba 
principalement. La FFHQ 
n'a cependant pas dénoncé 
cet impérialisme culturel 
d'un événement qui se vou- 
lait pourtant représentatif 
de toutes les communautés 
francophones hors Québec 
et ce, à tous les niveaux. 


DIODES 


M. Jean Durand 


fonctions le 15 juin pro - 
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et Françoise Brigliadori 


Pour tous vos besoins 
immobiliers 


ALBERT PARENT 


BUXTON | 
REAL ESTATE LTD 


6120 - 90 Ave 


Bur: 465-3391 
Rés: 466-8361 
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AVIS % 
Entretien s'adressant tout specialement aux 
Fonctionnaires Federaux 


vis des autorités précises. En 
un mot, nous devons chro- 
nométrer notre action par 
Qdes plans d'attaques cons- 
tructives, mais orchestrées. 
Nous devons maintenir la 
pression. Pourquoi ne pas, à 
cet égard, tenter de rencon- 
trer nos députés fédéraux et 
provinciaux, nos maires, 
nos dirigeants d'entreprises 
d'Etat, de départements de 
services populaires - et mé- 
me le ‘‘caucus”’ des minori- 
Quelles sont les pratiques d'emploi à améliorer ou à Miés - pour REPETER et 
modifier ? REPETER les buts positifs 
‘et de construction d'une 
meilleure société pour nos 
membres. Ne serait-ce pas 
toute le communauté qui 
bénéficierait des satisfac- 
‘tions répétées des minori- 
itaires? Un monde avançant 
dans la satisfaction d'une 
meilleure société démocrati- 
que n° a pas besoin de crier 
aux scandales parce qu'on 
s'attarde à les éliminer. 


Le Comité spécial de l'examen de la gestion du personnel 
et du principe du mérite dans la Fonction publique 
présentera au gouvernement fédéral des recommanda- 
tions concernant les modifications à apporter à la Loi sur 
l'emploi dans la Fonction publique. 


Comment le principe du mérite s’applique-t-il dans votre 
cas personnel ? 


Le Comité vous invite à venir exprimer vos vues aux 
réunions qu'il tiendra avec les fonctionnaires fédéraux. 


Lundi, le 15 mai 

Salon Le Wedgewood 

Hôtel MacDonaid 

100ième rue, Coin avenue Jasper, Edmonton 
16h30 


Le Comité acceptera également les mémoires présentés 
par toute personne intéressée. Ces mémoires doivent être 


adressés à: . 
Conclusion 


Nous devons donc pour- 
‘suivre notre oeuvre dans la 
même veine que celle utili- 
sée jusqu'à maintenant. 
Mais nous devons pour 
les prochains mois, montrer 
le sens de nos revendica- 
tions. Nous devons le mon- 
trer à différents paliers... en 
même temps. Nous devons 
convaincre! Nous appuyant 
sur la “légitimité” de nos 
revendications, nous pour- 
vons maintenant passer à no- 
tre deuxième temps. Or, ce 
+ dernier doit être empreint 
des efforts de tous nos mem- 
bres, partout au pays. Ce 
sont eux qui doivent - au 
nom d'un Front Commun - 
rencontrer les leaders locaux 
et tenter, dans un grand plan 


Madame Jill Bodkin 
Pièce 1832, l'Esplanade Laurier | 
300, av. Laurier ouest 
Ottawa (Ontario) 
K1A 0OM7 
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Public Service 


ï Gouvernement L'examen ge is 


du Canada gestion du personnel ot” 
du principe dumérite dens la 
L fonction publique 
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ENTÊTE DE LETTRE FAIRE-PART d'ensemble que nous devons 
CARTES D'AFFAIRES FACTURES analyser mensuellement, de 
INVITATIONS BONS DE COMMANDE Daiomes COmmunUtairES, 


MATERIEL PUBLICITAIRE 


(spécialistes en thermogravure) 


. des municipalités et des dé- 
partements provinciaux et 
fédéraux. 


Contactez 


Ed ST/{ILAIRE 


Marcel DOUCET 


Nous ne devons donc pas 
reconcer non plus à dénon- 
cer les tenants de “la vague a 
tourné en faveur de minori- 
taires”’ si ces derniers ne 
sont pas prêts à prendre les 
bouchées doubies. Les 
temps sont à l’action. C’est 
aujourd’hui que nous prépa- 
rons la société de demain. 
Nous ne devons viser rien 
d'autre que le partnership 
d'égal à égal. 
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sm VIVRE C'EST DECOUVRIR = 


Avez-vous déjà regardé dans un microscope? La 
première fois que ça m'est arrivé j'étais élève au 
Collège Saint-Jean, et le Père Duchesneau, mon 
professeur de biologie, nous guida dans cette aventure 
fantastique. Du coup, j'entrai en communication avec 
un monde extracrdinaire que j'ignorais et qui pourtant 
m'était si proche. Une goutte d'eau prise dans un fossé 
contenait une grande diversité d'êtres aquatiques, 
nageant de çà et de là, comme dans une mer énorme. 
Des parties minuscules de fleurs agrandies des dizaines 
de fois offraient un spectacle de beauté comme je n'en 
avais jamais vu, Ca me paraissait beaucoup plus beau 
que la fleur dans 5a totalité. 


Ce premier contact avec un monde autre que celui 
auquel j'étais habitué me laissait deviner que très 
probablement autour de moi étaient cachés bien 
d'autres mondes qui n’attendaient que l’occasion pour 
me livrer leurs richesses. [1 y eut le monde des 
montagnes; et pour le découvrir, je ne pouvais pas 
avoir un meilleur tuteur que Paul Morin, mon confrère 
de classe au Collège, qui, avec quelques amis, m'amena 
à Jasper plus d'une fojs. Ce fut une succession de 
courses foiles en montagne, de tentatives d’alpinisme 
excitantes, la joie de conquérir un sommet, la merveil- 
le de visiter un canyon inconnu et de se tremper dans 
ses eaux pures et glaciales. 


Un autre monde que j'ai eu le privilège de connaître 
fut Rome, la ville éternelle, dont les origines datent de 
neuf siècles avant Jésus Christ. Pendant quelques 
années, son histoire et ses trésors artistiques se 
révélèrent à moi. La vie de l'Eglise depuis ses débuts y 
est marquée de façon graphique. Les développements 
majeurs qu'elle connut dans les années 60 se déroulè- 
rent sous mes yeux. Vivant avec des confrères venant 
de plus de 20 pays, j’ai pu, à travers eux, vibrer un peu 
à des cultures et mentalités riches et variées. 


Dix ans plus tard, je me trouvais de nouveau en 
Italie. J’eus le plaisir d'y rencontrer un ami, le Père 
Jean Fortier qui faisait des recherches en vue de 
terminer son doctorat. Un jour, nous sommes allés à la 
mer, Îl avait apporté son équipement de ‘’snorkeling”", 
I! s’agit d’un masque pour les yeux qui permet de voir 
très bien sous l'eau et d’une espèce de tube avec une 
extrémité que vous tenez dans la bouche et l’autre qui 
reste en dehors de l'eau lorsque vous nagez le visage 
dans l'eau. De cette manière, vous pouvez respirer tout 
en ayant la tête sous l'eau. Le monde aquatique fit son 
apparition dans ma vie. Une merveille de rochers de 
diverses couleurs, des plantes marines, et des écoles de 
poissons nageant en-dessous de vous, comme des 
oiseaux en plein vol. Vous êtes suspendus comme par 
magie au-dessus de ce monde que vous contemplez 
ébahis. 

il me semble qu'une bonne partie de vivre c'est 
d'entrer en communication avec son monde, avec ses 
mondes et de s’en émerveiller. Nous ne sommes pas 
tous appelés à visiter des lieux exotiques de la terre. 
Mais autour de nous, fourmillent les motifs d'admirer 
et de rendre grâce. Pour une chose il y a le monde des 
personnes, des enfants aux vieillards qui ne cessent de 
nous surprendre et dont nous n'arrivons jamais à 
connaître à fond. 


Puis, il y a aussi le monde de Dieu. Graduellement, 
il nous attire vers lui, et peu à peu, il nous livre ses 
secrets, partageant avec nous sa vie, nous combiant de 
joie et d'espérance pour autant que nous cédions à ses 
instances de grandir dans son intimité. Je pense que les 
mondes que nous découvrons ne sont que des signes, 
que des reflets de son monde à. lui qui seul saura 
vraiment nous combler. 


Jacques Johnson, o.m.i. 
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Nous, de la Fédération 
des francophones hors Qué- 
bec, exigeons donc le res- 
pect de nos droits d'associa- 
tion légitime et nous nous 
offrons comme ‘‘partenaire’’ 
de discussions avec l'Etat 
afin d'établir pour nos con- 
citoyens de meilleures con- 
ditions de vie, à la grandeur 
de notre territoire. 


a} au plan national 


Nous visons, au plan na- 
tional, à ce que l'Etat cana- 
dien accepte de modifier son 
attitude d'action lente et 
géographique‘. Nous dési- 
rons une politique globale, 
la même pour tous, et défi- 
nissant les droits égaux de 
tous nos compatriotes. 


Nous ne nous opposons 
pas à une Charte des minori- 
tés pourvu que celle-ci puis- 
se tenir compte des torts de 
la situation actuelle et vise à 
les rectifier. Plus que cela!l 
Nous voulons que cette 
charte devienne plus qu'un 
simple document de travail 
et qu'elle puisse servir de 
garanties légales pour l'éga- 
lité de “notre co-société'’. 
Qu'elle tienne compte de 
notre ‘partnership’ égal. 


En considérant tantôt le 
rôle complémentaire de 
l'État, nous avions mention- 
né que la société canadienne 
devait pouvoir jouir - dans 
ses deux ailes fondatrices - 
de conditions de vie adéqua- 
tes. Pour assurer la relève de 
la part des jeunes de langue 
française, de plus en plus de. 
francophones hors Québec 
se montrent en faveur de la 
création d'une vraie universi- 
té nationale de langue fran- 
çaise pour Îles francophones 
hors Québec. Cette universi- 
té, avec des facuités inter- 
provinciales par exemple, 
tiendrait compte des besoins 
des milieux régionaux et vi- 
serait à nous aider à contrô- 
ler davantage leurs ressour- 
ces humaines et matérielles. 


Pour ce qui est du gou- 
vernement fédéral et de tous 
- ses ministères appliquant des 
programmes destinés à la mi- 
norité française à l'extérieur 
du Québec, nous estimons 
que nous avons le devoir de 
participer à l'élaboration de 
ces politiques afin d'assurer 
une cohésion et une intégra- 
tion des objectifs, des plans 
et des diverses mesures pra- 
tiques. 


Ces mesures pratiques 
doivent chercher à éliminer 
tous Îles effets néfastes d'une 
minorisation physique et 
psychologique. Pour ce fai- 
re, tous les aspects de notre 
vie de francophones doivent 
être munis de services égaux 
afin d'assurer aux parte- 


"juridiques, 


adéquats auxquels nous 
avons droit. 
Enfin, l'Etat national 


doit aussi offrir des appuis 
financiers aux provinces afin 
qu'elles aussi, dans leurs do- 
maines de compétence, nous 
permettent d'être des parte- 
naires égaux, Que le fédéral 
contrôle aussi les destinées 
et les usages de ces secours 
financiers aux provinces. 


b) au plan provincial 


Il importe, dans toutes 
provinces canadiennes, d’as- 
surer des services provin- 
ciaux de la même qualité 
qu'à la société provinciale 
dans son ensemble, à tous 
les francophones. Nous de- 
vons, au moyen de garanties 
constitution- 
nelles et autres, pouvoir réa- 
liser nos aspirations de 
citoyens à part entière. 


Pour ce faire, nous cro- 
yons qu'il est dans notre 
intérêt que le débat actuel 
sur l'avenir du pays, mène à 


‘un nouveau pacte fédératif 


où les provinces et l'Etat 
fédéral seront d'accord pour 
garantir des services aux par- 
tenaires originaux du pays, 
services qui doivent être adé- 
quats. 


Dans leurs services, les 
provinces doivent s'assurer, 
en éducation, en services so- 
ciaux, en développement ré- 
gional, en culture et déve- 
loppement communautaire 
que leurs soins tiennent 
compte des besoins spécifi- 
ques des francophones. 
Nous proposons donc à cet 
égard que soit établi dans 
tout département des pro- 
cessus de consultation et de 
concertation nous permet- 
tant d'allier pouvoir et in- 
fluence afin d'aider à la prise 
de décisions plus éclairées et 
de programmes plus à point. 
En un mot, que les struc- 
tures d'accueil soient multi- 
pliées, à tous les paliers d'ac- 
tivités, pour créer, dans les 
faits, ce véritable ‘partage 
des décisions“. 


Que les provinces recon- 
naissent le principe de la 
proportionalité, c'est-à-dire 
qu'ils aient des fonction- 
naires locaux (ou décentrali- 
sés} servant la population en 
proportion du nombre, des 
besoins et des aspirations 
des citoyens d'une commu- 
nauté. 


Que le français devienne 
langue officielle reconnue, 
et non plus seulement un 
dialecte de minoritaires qui 
doivent s'assimiler et vivre 
comme la majorité. 


c) au plan régional et muni- 
cipal 


î 


C'est à ce niveau que nos 


ho MS, 


natreségaus- dus -survies""spirations légitimes ont le 


-terme,..une 


\ 


plus d'impact. D'abord, par- 
ce qu'un citoyen se rattache 
avant tout à sa communauté 
locale. Ensuite, parce qu'il 
désire participer à l'amélio- 
ration de son milieu, en tant 
que citoyen à part entière, 
payant ses impôts, ses taxes 
locales et ses services muni- 
cipaux. 


Nous avancons donc que 
les municipalités et gouver- 
nements régionaux - comme 
celui de la capitale du pays 
où un citoyen sur quatre est 
français - doivent assurer des 
garanties de représentation 
des francophones (soit en 
proportion de leur nombre, 
soit par des garanties inscri- 
tes par décret municipal} à 
tous les échelons de déci- 
sion. Cela implique des ga- 
ranties de représentation po- 
litique, comme le veut la 
véritable. démocratie, mais 
aussi de représentation bu- 
reaucratique et administra- 
tive afin de maintenir des 
services aux francophones 
selon des standards égaux à 
ceux de ia majorité et adé- 
quats pour tout citoyen. 

Dans les quartiers, les au- 
torités locales doivent dé: 
centraliser leurs services - £ 
Moncton, à Ottawa, à Winni- 
peg, à Edmonton, partout - 
afin d'aller sur place rendre 
aux citoyens des services 
adaptés à leurs besoins. Elles 
doivent, s’il le faut, créer des 
mini-conseils de quartier 
avec des pouvoirs de déci- 
sion leur permettant d’adap- 
ter la municipalité et les 
services locaux aux deman- 
des populaires. D'ailleurs, la 
démocratie locale exige que 
les services locaux rendent 
service à la population. et 
non le contraire. Ces leaders 
locaux doivent se percevoir 
comme des collaborateurs 
travaillant pour la popula- 
tion. 


C'est pourtant dans le 
secteur de l'Education que 
la population française doit 
le plus assumer le leadership 
nécessaire à sa survie. Nous 
réclamons des écoles fran- 
çaises et des conseils scolai- 
res français autonomes, 
c'est-à-dire dirigés, élus et 
administrés par des franco- 
phones. Î en va de notre 
survie. 


Au Québec, la minorité 
snglophone administre son 
propre système et prend ses 
décisions en toute liberté, 
Pourquoi nier ce droit dé- 
mocratique fondamental à la 
minorité française, à l’exté- 
rieur du Québec? 


d) la communauté 


Ce concept de ‘’commu- 
nauté‘’ est à la mode. Malgré 
les divers sens donnés ä ce 


“commune à toutes les uti- 


L 
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M. Donatien Gaudet, Président de la 


lisations renvoie aux milieux 
les plus près des citoyens, 
aux services quotidiens 
qu'ils reçoivent et à la proxi- 
mité des soins pour les mem- 
bres d’une société. 


En ce sens, nous n'avons 
pas été gâtés. Les services de 
santé, sociaux, municipaux 
ne sont disponibles que très 
faiblement. Ce ‘faiblement’ 
indique que nous :  rece- 
vons peu de services dans 
notre langue, mais aussi que 
nous ne sommes pas consul- 
tés pour améliorer notre si- 
tuation. 


Or, c'est par sa commu- 
nauté d'esprit et de partage 
qu'une société avance. Nous 
devons donc exiger - et l'im- 
portance de la conscientisa- 
tion des citoyens ordinaires 
est vitale - des services adé- 
quats. 


La meilleure méthode se- 
rait de réclamer des garan- 
ties de représentation à l'in- 
térieur des villes et villages. 
mais aussi une délégation 
d'autorité de la part de la 
majorité pour que la minori- 
té définissent ses services, ses 
besoins et ses programmes. 
On verrait très bien, à cet 
égard, des conseils de quar- 
tier ou de fonctions précises 
(services sociaux, transport, 
urbanisme, services récréa- 
tifs, culturels, artistiques, 
etc.) être mandatés, à la fois 
par les autorités et les mas- 
ses elle-mêmes, afin de pro- 
duire pour la communauté 
locale des meilleures condi- 
tions de vie. Une représenta- 
tions fonctionnelle...aussi au 
sein des organismes dirigés 
par la majorité, afin de faire 
connaître les ‘spécificités 
de la minorité. 


Enfin, point n'est besoin 
d'insister sur l'aide finan- 
cière que devront fournir les 
dirigeants élus et engagés 
pour servir toute Une popu- 
lation. Cet appui, dont nous 
avons parlé tantôt, doit être 


. Signification. fourni. comme. un. droit. 


légitime, un droit démocrati- 


que et un droit garanti par la 
vraie démocratie. À moins 
que celle-ci ne soit qu’un 
idéal qu'il faut négliger par- 
ce que difficile. 


e) une ‘’société à bâtir’’ 


I ne suffit pas de récla- 
mer et coucher sur papier 


des demandes,-si légitimes. 


soient-elles. Nous devons dé- 
velopper une stratégie d'ac- 
tion qui nous permette, dans 
les plus brefs délais, d'attein- 
dre un partnership égal. 


Nous pouvons en ce sens 
utiliser au maximum ces 
‘temps intéressants que 
nous vivons’ (proverbe chi- 
nois) en perpétuelle recher- 
che d'une société à bâtir. 
Mais encore davantage parce 
que nous sommes en train 
d'établir un pays nouveau 
qui peut - si AOUS ÿ parve- 
nons avec relativement de 
succès - établir les bases 
d'une meilleure justice pour 
les minoritaires de langue 
française. Ce nouveau pacte 
fédératif peut et doit satis- 
faire nos droits égaux et 
démocratiques. 


En plus de revendiquer, 
nous devrons tenter simulta- 
nément d'accomplir un plan 
d'action en quatre points. 
Pour ce faire, nous aurons 
besoin de toutes les énergies 
de nos associations - mem- 
bres et de tous les individus 
qui souscrivent aux objectifs 
et programmes définis précé- 
demment dans ces pages. 


D'abord, nous devons 
continuer à demander aux 
autorités fédérales d'accep- 
ter notre participation aux 
décisions comme un droit. 
de la démocratié et de la 
société jsute. Pour persister 
dans ces demandes, nous de- 
vons multiplier les points de 
contact: Secrétaire d'Etat, 
ministres de différents dé- 
partements, commissaire 
aux langues officielles... et 
surtout ENCORE et EN- 


FFHQ 


CORE, 


le premier ministre 
du pays. LL 


Ensuite, nous devons 
mettre de l'avant, par tout 
programme d'information 
publique, chacune des pro- 
positions que nous avan- 
cons.….et les défendre en 
cherchant à convaincre de 
nos droits et du bien fondé 


-de nos-revendicatians:Moss 


devrons, en utilisant fré- 
quemment les conférences 
de presse et les messages, 
montrer la similitude de nos 
demandes avec celles de tous 
les citoyens en général 
(exemple scolaire, par exem- 
ple, ou encore groupe de 
consultation dans différents 
ministères). 


En outre, nous devons 
rencontrer - en front com- 
mun de toutes nos associa- 
tions - les dirigeants provin- 
ciaux, régionaux et munici- 
paux afin de leur expliquer 
notre modéle espéré de part- 
nership et de participation 
communautaire. Pour ce fai- 
re, nous devons aussi utiliser 
les media pour montrer la 
possibilité bien actuelle et 
bien améliorée de services 
égaux. Mous devrons mettre 
l'accent sur la nécessité de 
conseils scolaires francopho- 
nes autonomes, sur les con- 
seils de quartier, sur des 
garanties de représentation, 
mais aussi sur la nécessité 
d'une consultation perma- 
nente. 


Enfin, nous devrons fré- 
quemment montrer l'étan- 
chéité de notre camp et de 
nos forces communes. Îl n'y 
a rien comme l'union des 
forces. Nous devrions mon- 
trer que nous parlons pour 
nos membres en les mon- 
trant eux-mêmes davantage. : 
Le principe des grèves per- 
lées ou tournantes pourrait 
être appliqué en créant des 
“blitz’" d'action concertée à 
des endroits précis et vis-à- 
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Bureaux régionaux | 
et locaux 
du Secrétariat d'Etat 


Manitoba 


Winnipeg 
Edifice de la Commission 
canadienne du grain 
Pièce 201 

303, rue Principale 

R3C 3G7 
(204) 985-3618 


Alberta 


Edmonton 
Edifice Sir Alexander Mackenzie, pièce 310 
9828, 104e avenue 

TsJ 0J9 

(403) 425-6730 


Colombie-Britannique 


Kelowna 
579, avenue Lawrence 
VIY 6L8 

(604) 762-4441 


Prince-George 
Edifice de la Banque royale 
Pièce 210 

550, rue Victoria 

V2L 2K1 

(604) 562-3710 


Vancouver 
1525 ouest, 8e avenue, pièce 207 
V6J 1T5 

(604) 732-4111 


Victoria 
816, rue Government 
Pièce 105 
V8W 1W9 
(604) 388-3337 


Bureau national 


Programme des groupes 
minoritaires de langue officielle 
Secrétariat d'Etat 

66, rue Slater, 14e étage 

Ottawa, Ontario 

KIA 0M5 
(613) 593-4072 
| PER 612€ (Ces textes sont fournis par lé Secrétariat d'Etat) 


COLLEGE MATHIEU 
OFFRES D’EMPLOIS 


— Professeur bilingue d'histoire et langues, au degré 
secondaire. Salaire provincial et bénéfices marginaux 


— Conseillers/Surveïllants (pensionnat) 


— Coordonnateurs de programmes culturels et de 
sports 


Emplois stables pour éducateurs sérieux désireux de 
donner leur pleine mesure, 


Adressez demandes, curriculum et références (si 
possible) a: 

M. le Directeur général 

Collège Mathieu 

Gravelbourg, Sask. 

SOH 1X0 


ininhgni sinist 


GT  LETHBRIDGE 
QC HETABRIDSE 


REPORTAGE D’ACTIVITES 


A LA REGIONALE FRANCOPHONE DE LETHBRIDGE ACFA 


Onze lettres fluores- 
centes, LE CARREFOUR, 
viennent d'être posées dans 
l'une des vitrines de l’Edifice 
Professionnel à Lethbridge, 
au 402 - 8e rue Sud. C'est 
l'auverture non-officielle du 
“Carrefour’”’ qui eut lieu le 
premier mai, et qui marque 
un événement historique 
pour la communauté franco- 
phone de Lethbridge et des 
environs. 


Le Centre Culturel de 
l'ACFA Régionale Franco- 
phone de Lethbridge, qui 
occupe quelque 1,200 pieds 
carrés, comprend le Carre- 
four, le bureau de la Coor- 
donnatrice et une salle d’ac- 
tivités sociales et culturelles. 


En date du premier mai 
est entrée aussi en fonction 
Mme Raymonde Métail, ia 
première coordonnatrice de 
la Régionale. 


La Régionale est redeva- 
ble envers certains membres 


qui se sont particulièrement { 


dévoués à l'aménagement du 
Centre Culturel et Social. il 
convient de mentionner les 
noms de Marcel Gillon, Gis- 
lain Desrosiers, Daniel Le- 
Blanc, Robert Larochelle, 
Louis-Philippe Cormier, 


Jules Lehoullier, Jeanne 
Higgins, Christine Bender, 
Gaston Renaud, Monique 


Renaud, Véronique Renaud, 
Daniel Renaud. 


L'ouverture officielle du 
Centre est prévue pour le 21 
octobre 1978. La Régionale 
compte inviter certaines per- 


| CARDA 


Immeuble 
Placements 


C.P. 827 
Saint-Paul 
645-4056 


Gérant: G. Bergeron 


RRPUTOEN TETE 


sonnalités, 
celles de 
Canada, 
Provincial, le Conseil muni- 
cipal de Ville St-Laurent 
(Montréal); ville jumelée à 
Lethbridge, le Conseil muni- 
cipal de Lethbridge et l’Uni- 
versité de Lethbridge. 


entre autres, 
l'ACFA, Radio- 
le Gouvernement 


La Régionale est heu- 
reuse de recevoir, les 15, 16 
et 17 mai prochains, Mme 
Odette Perrault qui ensei- 
gnera à douze dames les 
techniques du Fléché. 
groupe se réunira chez Moni- 
que Renaud pour les ses- 
sions. 


Le 


Aussi, les 12 et 13 mai de 
ce mois de mai, M. Roland 
Marcoux rencontrera les 
membres du Conseil Régio- 
nai et des divers sous-comi- 
tés. Pour la presque totalité 
de ces personnes, ce sera Ja 
première occasion qu'elläs 
auront de se faire initier aux 
différents aspects du ‘déve- 
loppement communautaire. 
Ces sessions de formation se 
tiendront au nouveau Centre 
Culturel et Social et seront 
clôturées par une soirée so- 
ciale le samedi soir. 


Espérant que vous rece- 
vrez agréablement ce bref 
reportage de la part d'un 
membre vivement intéressé 
au succès de la Régionale 
Francophone de Lethbridge, 
je demeure à votre disposi- 
tion et vous prie de croire à 
mon sincère dévouement. 


Monique Renaud 


ÉQUNLE UE 


DMAUÉ D MOETO 


Avis aux candidats intéressés 


L'École de droit de l'Université de Moncton offrira, à compter de septembre 
1978, le programme de baccalauréat en droit -coutumier (Common Law) 


entièrement en langue française. 


L'Université accepte présentement les demandes des candidats intéressés 


à poursuivre des études en droit coutumier. 


Les personnes qui désirent plus de renseignements ainsi qu'une formule 
de demande d'admission sont priées de s'adresser au: 


Bureau du registraire 
Service de l'admission 
Edifice Taillon 


Centre universitaire de Moncton 


Moncton, N.-B 
ETA 3E9 
Téléphone: 858-4113 


Date limite des inscriptions: le 1e juin 1978 


LE FRANCO-ALBERTAIN 


est à la recherche 
D'UN REDACTEUR ET D'UN DIRECTEUR 


Les-personnes intéressées peuvent obtenir une description des 


emplois en s'adressant au 10012 - 


109 rue, Edmonton, 


” Alberta: ou encore en composant le numéro de téléphone, 


422-0388. Le salaire 


est à négocier. 


Les candidats devront faire parvenir leur curriculum vitae avant 


le 4 mai 1978 à l'adresse suivante: 
Le Franco-Albertain 
a/s 


M. Georges Arès, Président 


10012 - 109 rue (Street) Pièce 204 
Edmonton, Alberta T5J 1M5 


CS FORTIPCEEPEUETENTIOE TETE TETE OT EN PE TTON EONEIEEEN EEE PCR EEE EEERENEEEEEt 


mr mess 


rte 


| BONNYVILLE 


L'ACFA de Bonnyville à la Cabane a Sucre 


L'ACFA de Bonnyville à la 
Cabane à Sucre 


L'ACFA régionale de 
Bonnyville a fait bonne figu- 
re à la 29e Cabane à Sucre, 
la semaine dernière. On 
pourrait même dire, parce 
que c'est vrai, que le kiosque 
de l'ACFA de Bonnyville 
était le plus frappant. S'il y 
avait 6000 personnes à la 
Cabane à Sucre, il y a donc 
6000 personnes qui ont vu 
ce kiosque. 


Is ne s'y sont pas tous 
rendus, mais des centaines 
de visiteurs sont entrés pour 
rencontrer les gens de Bon- 
nyville, admirer les tableaux 


et les produits artisanaux, 
pour acheter des tee-shirts 
imprimés avec ‘Dans mon 
jardin t'es mon chou - 
ACFA Bonnyville’”’ et même 
pour prendre une petite gor- 
gée de culture canadienne- 


française. 
Parmi toutes ces visites, 
deux furent particulière- 


ment appréciées. || s’agit de 
la visite de Mile Jeannette 
Croteau et de ses parents 
Raymond et Thérèse Cro- 
teau de Bonnyville. Jean- 
nette s'est classée première 
candidate au concours ‘Mile 
Cabane à Sucre”. La gagnan- 


te fut Angèle Aubin, repré- 
sentante de la régionale Ri- 
vière-La-Paix. 


La deuxième visite 
a permis au président 
provincial de l'ACFA, le Dr 
Roger Motut, de rencontrer 
M. Horst Schmidt, ministre 
de la Culture pour la pro- 
vince. L'ACFA régionale a 
profité de cette occasion 
pour présenter un tee-shirt à 
l'honorable Schmidt, impri- 
mé “Le No. 1”. 


L'ACFA de Bonnyville, 
représentée par Gilbert 
Proulx, président, et René 
Dallaire, ancien président, 
s'est classée deuxième dans 
le concours de sciage. 


{2 PL mA 4 
HAS ASE À 
Rvée sur esr 3 


Président de l'ACFA Gilbert Proulx et 
son épouse Claudette (entrée du kiosque) 


Mile Jeannette Croteau accompagnée de ses parents 
Raymond et Thérèse Croteau de Bonnyville 


COORDONNATEUR 


d'un: 


d'été 1978. 


Date limite 


Pour 


D 4 


CS EE 


toute personne 
826-5275 ou écrivez à A.C.F.A. régionale de Bonny- 


DEMANDE 


A.C.F.A. Régionale de Bonnyville est à fa recherche 


Coordonnateur ou Coordonnatrice pour son projet 


Durée: 22 mai - 11 août (12 semaines) 


Age minimum requis: 18 ans 


pour application: 2 juin 


intéressée, 


ares mme sms ne 


ne ns moon nr — à 
ET 


Téléphonez à: 


CNET | 


Bob McLeod 


One ns 
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UN JEUNE GARDIEN DE BUTS 


GAGNE A TORONTO 


Bob McLeod de Bonny- 
ville a remporté la victoire 
comme meilleur gardien de 
buts au Canada, dans la caté- 
gorie des neuf ans à Toron- 
to, la semaine dernière. 


Ce concours est basé sur 
la série “confrontation” à la 
Soirée du Hockey. Le jeune 
McLeod a gagné la compéti- 
tion à Bonnyville et ensuite 
à Red Deer pour représenter: 
l'Alberta au niveau national. 
Le tout fut organisé par les 
compagnies Bauer, Coca- 
Cola et CP Air. 


Bob est le fils de Wayne 
et Carol McLeod, nou- 
vellement arrivés ici d'Ed- 
monton. l! est en cinquième 
année à l'Ecole Elémentaire. 
Il joue avec les Atoms et son 
instructeur est Jean-Claude 
Lajoie. C'était sa première 
année dans les filets. 


ER en 


NES Es 


Dr Roger Motut applaudit l'Hon. Horst Schmidt 
qui essaie un tee-shirt. don de l'ACFA de Bonnyville 


À er agente 9e 0 ee 0 ne er are qu 


ss. seems sms sm 


“Jean- Claude Lajoie imprimant des tee-shirts 
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ST-PAUL 


eee memes nes 


C'est devant plus de 500 
personnes, à l'auditorium de 
l'Ecole Racette, que la gran- 
de famille ‘Les Blés d'Or” 
présentait son spectacle an- 
nuel. 


Le blé semé en bonne 
terre mûrit toujours en bel- 
les gerbes dorées s'il est bien 
soigné. On peut en dire au- 
tant de Îa préparation que 
Les Blés d'Or ont mise pour 
présenter leur soirée de dan- 
ses foikloriques, vendredi 
dernier. C'est sur une note 
de satisfaction que les spec- 
tateurs ont quitté l'Ecole 
Raäcette après Îe spectacle. 


L'animaieur de la soirée, 
René Foisy, s'acquitta mer- 
veilleusement bien de sa tà- 
che en introduisant les diffé- 
rents groupes de danseurs 
sur scène. Le président de 
l'exécutif des Biés d'Or, 
Edouard Noël, souhaita la 
bienvenue à la foule nom- 
breuse pour ensuite faire 
place aux numéros du pro- 
gramme très chargé. 


%  SOIREE DE 


La variété et la nouveauté 
furent comme d'habitude les 
“grands”’ Blés d'Or de Lise 
Holeton, ils n'ont cessé 
d'impressionner les gens par 
leurs nombreuses danses fol- 
kloriques canadiennes-fran- 
çaises et par la maîtrise de 
leurs pas. D'un autre côté, 
les autres groupes en partant 
des tout petits jusqu'aux 
adolescents ont démontré 
leur savoir faire en danses 
internationales. Parmi les 
nouveautés qui furent beau- 
coup appréciées, il y eut le 
Can-Can, sous la direction de 
Suzanne Albert, l'expression 
corporelle, une mise en scè- 
ne de Mario Larochelle ainsi 
que les petits gigueurs sous 
l'habile direction d'Hubert 
Landry. Tout cela promet 
beaucoup pour l'avenir. 


Lise Holeton, directrice 
des Blés d'Or et ses nom- 
breux moniteurs et assis- 
tants font un travail excel- 
lent car sans eux, le specta- 
cle n'aurait pas eu lieu. 


DANSES FOLKLORIQUES 


Après la soirée, des petits 
cadeaux leur furent présen- 
tés et une telle récompense 
fait toujours chaud au 
coeur, La gaieté qui règne 
chez tous les danseurs, pri- 
me très bien l'enthousiasms 
qu'on accorde aux dans: 
folkloriques, 


Donc chapeau bas aux 
Blés d'Or, à l'exécutif et à 
tous ceux qui ont fait de 
cette soirée un véritable suc- 
cès. Vous faites l’orgueil des 
gens de St-Paul. Continuez 
votre beau travail. 


Adélard Poirier, 


Il faut du sang 
chaque jour 


Devenez donneur 
CROIX-ROUGE 


du 11 au 31 mai 1978 


REFLEXIONS 
DU POTIER 


SUR LA NATURE 


Vernissage jeudi soir 
le 11 mai 
19h00 à 22h00 


Graphica 

8815b - 92e re 
Edmonton 
465-4188 

Agent exclusif de 
- Charles Hilton 


du mardi au samedi 


. - canne sgtèuns eee de à a tes et oo en nm se me 
mme ne ee 2e ou che de 0 0e RE CE A OR A A de one De a eue mes ed k 


Dune dune nnmen ee eme ee eee eee gene ne annee | . . 10h00 à 17h00 
np ir Se pe he er “GE ù a 
Ter “Te Jeud! jusqu'& 21h00 


RIVIERE 


LA-PAIX 


Raymonde Aubin 


Ici L'Ecole Routhier 


La semaine du premier 
mai en est une de prépara- 
tion intense pour le ‘‘Festi- 
val de la Parole’ qui aura 
lieu à l'occasion de la Fête 
des Mères, le soir du 14 mai. 


C'est dire, que tous les 
élèves, ces temps-ci, se for- 
cent la cervelle pour appren- 
dre par coeur soit un poème, 
un monologue ou une lectu- 
re. 


Les éliminatoires auront 
lieu le vendredi 5 mai. Dans 
chaque classe, Un garçon et 
une fille seront choisis pour 
se présenter à la soirée publi- 
que du 14. 


Le corps professoral de 
notre école a cru bon faire 
revivre cette activité qui déjà 
était bien en vie. On a sans 
doute constaté que l'art de 
s'exprimer en public est bien 
important pour la société 
d'aujourd'hui. 


Vous êtes donc, chers pa- 
rents et amis, invités à venir 
assister à cette célébration 
de la Fête des Mères le 14 
mai, au gymnase de l'Ecole 
Routhier. 


* 


Les élèves de la 10e an- 
née se font remarquer par 
leur adresse dans les sports. 
Quatre d'entre eux se sont 
rendus au Badminton Meet 
provincial, tenu à Red Deer, 
le 29 avril. 


Ces élèves sont: Jocelyne 
Doucette et Christine Loi- 
seau (double filles) et Regi- 
nald oiseau et Richard 
Cloutier (double garçons) 


M. Gilbert Guenette, pro- 
fesseur d'Education Physi- 
que, a donc conduit ces jeu- 
nes athlètes à Red Deer, le 
28 avril. 


Christine et’ Joyce ont 
rapporté la quatrième place 
à l'évènement C tandis que 
Reg et Richard se sont égale- 
ment mérités la quatrième 
place dans l'évènement B. 


Afin de défrayer leurs dé- 
penses, ces quatre jeunes dé- 
brouillards ont organisé une 
vente de chiens chauds à 
l'école. On a aussi fait du 


porte-à-porte pour recueillir 
les bouteilles de bière vides. 


ER ee Re Re A Une CU 


President 


ARCANA AGENCIES (REALTY) LTD. 
504 CAMBRIDGE BUILDING 
EDMONTON. ALBERTA TS5J 1R9 


Laurent Uliac AACI 


Bureau 429-7581 
Domicile 469-1671 


Alphé Poulin BA. 


Ventes de proprtetes 


Bureau.429 -7581 
Domiile.465 -6368 


Raymond Poulin 
Ventes de propriétés 
“COMMERCIALES 
“RESIDENTIELLES 
Bureau:429-7581 
Domicile:469 - 1647 


Secretaire -Tresorier 
René Blais 


Bureau:429 -7581 
Domicile: 466-9572 


FAITES VOS AFFAIRES EN FRANCAIS 
VENEZ NOUS VOIR! 


Fuliiraz 


La Cité Etudiante ainsi 
que la Commission Scolaire 
ont aussi apporté un6-. aide 
financière pour rendre ce 
voyage possible, 


Merci à tous ces gens 
généreux et félicitations à 
ces quatre athlètes. 


* 


Déjà on pense à la gradu- 
ation de nos élèves de la 12e 
année, même si cet évène- 
ment n'aura lieu qu'en sep- 
tembre alors que les résui- 
tats des concours de l'année 
seront connus. 


ll faut tout de même 
s'organiser de bonne heure, 
car c’est presque impossible 
de le faire pendant les vacan- 
ces d'été. Les étudiants de la 
10e et de la 11e années sont 
les responsables de cette 
fête. Mais les 12e année veu- 
lent tout de même apporter 
leur support financier. Îls 
organisent donc un ‘‘walk-a- 
thon” pour le 6 mai. S'il 
pleut, cela aura lieu la pro- 
chaine fin de semaine, le 13. 
Les élèves marcheront de 


Falher au Pont Bleu sur la : 


Rivière Petite Smoky, un 
total de 18 milles. 
Portez de bonnes chaus- 


sures et bonne chance! 


Félicitations à Mile Caba- 
ne à Sucre 1978, devenue 
Mile Franco-Albertaine au 


lendemain de la fête du 29 
avril, 


Bonne année royale, An- 
gélel ! I 


Quelqu'un essaie 
de vous faire marcher? 
Laissez-vous faire. 


nn) | 


Maichez. Des aujourd'hui, 


LA CROIX- 
ROUGE 


Le plaisir 


SÉCURITÉ + 
ECONOMIE + 


ne s'arrête pas (UXE+ 


en hivers! 


23 / 8 : 


© RENAULT 


GARANTIE + 
2 ANS / 40,000 KMS 
NOMBRE LIMITÉ — 
ALLEZ-Y VITEI 


©s 
S MOTORS 


S 
S 
LS 
5723-I04e rue 


Ô 


435-3684 


LTD. 


Le France-aberton, 10 mei 107€ / Pau 11 


ES 


de gauche à droite: Richard Cloutier, Jocelyn Doucette, 
Christine Loiseau, Reginald Loiseau. 


Public Works 
Canada 


APPEL D'OFFRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entre- 
prises ou services énumérés ci-après, adressées à 
l'administrateur régional des services financiers et 
administratifs, région de l'Ouest, Ministère des Tra- 
vaux publics du Canada, 201-269 Main Street, Winni- 
peg, Manitoba, R3C 1B2 (Tél: (204) 985-2372) 
seront reçues jusqu'à l'heure et la date limites déte:- 
minées. On peut se procurer les documents de 
soumission aux bureaux du ministères annoncés 
ci-après, sur versement du dépôt exigible. 


Travaux publics 
"Canada | 


m2 


PROJET NO. MS-1-69 
WINNIPEG, MANITOBA 
WINNIPEG GENERAL POST OFFICE 
266 GRAHAM AVENUE 
REGULAR INTERIOR 
AND EXTERIOR CLEANING 


Date limite: 11h30 (CDST) le 31 mai 1978 


Dépôt: $100.00 


FÉSDENTELLES On peut se procurer les documents de soumissions aux 
DES S bureaux suivants: 201-269 Main Street, Winnipeg, 


Manitoba; 1110W Georgia Street, Vancouver, B.C.;: 2e 
étage, 9925-109 rue, Edmonton, Alberta: 801 Edifice 
des Ressources Naturelles, 205-9e Ave. S.E., Calgary, 
Alberta; 701 Financial Building, Regina, Saskatche. 
wan; 902 Spadina Crescent E., Saskatoon, Saskatche- 
wan et 4900 Yonge Street Willowdale, Ontario. 


Si vous désirez plus de détails, contactez: 


D. Webber, Building Services Inspector 
(204) 985-3153 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt afférant aux plans et devis doit être sous 
forme d'un chèque bancaire visé, établi à l'ordre du 
Receveur Général du Canada. | sera remboursé sur 
réception des documents en bon état dans le mois qui 
suivra le jour du dépouillement des offres. 


La plus basse ni aucune des soumissions ne sera 
nécessairement acceptée. 
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Pay: 72 
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VACANCES BON 


MARCHE AU CANADA: 


| K ENFIN UNE REALITE 


Pour tout achat en français 
de voitures neuves, usagees 
et camions 


appelez-moi au 478-4621 


DON CHAPMAN 


le serai toujours à votre service. 


PARKWAY COUNTRY PLYMOUTH CHRYSLER LTD. 
133e AVENUE & FORT ROAD, EDMONTON 
EDMONTON, ALBERTA 


A DE CET 


Rest aujourd’hui possi- 
ble d'effectuer des voyages 
à forfait à des prix aborda- 
bles. 

CP Aür et les Hôtels CP 
offrent désormais les Tra- 
jets canadiens, des circuits 
intérieurs à bon prix, en 
réponse à l'inquiétude gran- 
dissante des Canadiens face 
au coût élevé des voyages 
dans leur propre pays. Ces 
nouveaux forfaits coûtent 
jusqu'à 40 o/o de moins 
que ce à quoi vous vous 
seriez attendu. 

Grâce à ces aubaines, on 
peut parcourir le pays d'un 
océan à l’autre en utilisant 
tous les moyens de trans- 
port (avion, train, autocar, 
bateau de croisière, caravane 


- 


| 


sur la foi de dépliants touris- 
tiques ou de notions folklo- 
riques mal assimilées, au ris- 
que de Sérieuses  décep- 
tions? parcourir la planète 
et en ramener autre chose de 
que des souvenirs requiert 
une bonne.dose de forma- 
tion humaine, que ne sanc- 
tionne aucun diplôme. 


et automobile). Quelques 
forfaits prévoient les 


services d’un accompagna- 
teur; d’autres ne compor- 
tent pas d'itinéraire rigide 
et un certain nombre réunit 
les forfaits avion /automobi- 
le pour le plus grand confort. 
et la plus grande liberté 
d'action des touristes. La 
plupart durent de huit à 
11 jours. 

Le Canada est un beau 
et vaste pays. C’est votre 
chance de le découvrir. 
Si vous désirez ne pas trop 
vous éloigner de chez vous 
pendant vos vacances, ces 
voyages ne vous convien- 
nent pas. Ils comprennent 
le transport aérien noliprix 
et vous devez être prêts 
à parcourir 640 km (400 
milles). au moins pour pro- 
fiter des bas prix. Un beau 
choix de Trajets canadiens 
est disponible d’un océan 
à l’autre. 
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OPINIONS LIBRES 
{suite de la page 4) 


C'est pourquoi nous refu- 
sons toute idée de ségréga- 
tion, de quelque motif 
qu'elle s'inspire. C'est pour- 
quoi nous faisons de notre 
association Un groupement 
où seule la langue française 
aura Cours, sans toutefois 
ignorer Îles autres expres- 
sions culturelles. Nous nous 
refusons ‘à nous transformer 
en chapelle réservée à une 


Les forfaits n’ont subi qu’ 


Le Trajet du nord de 
une diminution de prix: l'Üe 


de Vancouver com- 


à tout autre égard, ils pré 
sentent encore les mêmes 
avantages. À titre d’exem- 
ple, prenons le Trajet des 
Rocheuses, un forfait de 
11 jours. Départ de Win- 
nipeg et d’autres points plus 


à l’est, mais il n’en coûte 
que $473 par personne 
pour une chambre double 
à partir de Toronto, au plus 
fort de la saison, entre le 
15 juin et le 15 septembre. 

Le tarif forfaitaire couvre 
l’aller-retour en avion vers 
Calgary. l'hébergement pour 
neuf nuits, le trajet en 
autocar de Calgary à 
Banff, un siège dans un 
train du CP de Banff à 
Vancouver, l'autocar et le 
traversier de Vancouver à 
Victoria, et des visites gui- 
dées d’une demi-journée 
de Banff et de Vancouver. 
Calgary ou Vancouver peu- 
vent servir de points de 
départ. 


Le Trajet du parc national 
Glacier suit à peu de chose 
près le même itinéraire. 

Le Trajet au pays des 
totems, d’une durée de 14 
jours, est une autre option 


qui comporte une visite 
en aufocar avec départ 
de l'ile de Vancouver, 


une croisière dans les eaux 
protégées du Passage inté- 
rieur de Ja Colombie- 
Britannique et dans le 
parc national Jasper 
en Alberta. Il n’en coûte 
que $724 par personne pour 
une chambre double, en 
partant de Montréal. 


seule élite. Voici donc en 
termes concrets quelles se- 
ront nos premières activités: 


— un lieu de rencontre à 
Orléans, avec une structure 
d'hébergement et de rensei- 
gnements. 

— études et réalisations 
de voyages sur présentation 
de projets. 

— création en collabora- 
tion avec organismes et per- 
sonnes, tant au Canada 
qu'en France, de points sem- 
blables à celui d'Orléans. 


Nous avons bien sûr d’au- 
tres projets sur notre table, 
mais nous en parlerons plus 
tard, chacun de nos anima- 
teurs étant entièrement bé- 
névole, donc astreint à d’au- 
tres occupations. 


“Mais d'ores et déjà nous 
demandons à tous ceux, in-. 


prend une visite au lieu de 
débarquement du capitaine 
Cook en Colombie-Britanni- 
que en 1778. La Colombie- 
Britannique célèbre cette 
année le Bicentenaire du 
capitaine Cook; donc où 
que vous alliez dans la pro- 
vince, vous êtes sûrs d’as- 
sister à des festivités. 

Les autres forfaits à des- 
tination de l'Ouest com- 
prennent le Trajet du Passa- 
ge intérieur, une croisière 
de la côte Ouest ainsi que 
deux séjours en villégiature: 
au Ranch du ‘“Mille 108 
et au Ranch du lac Chilko. 

Pour visiter l’Ontario et le 
Québec, pensez au Trajet 


des Trappeurs. Départ de 
Winnipeg et d’autres points 
plus à l’ouest l'itinéraire 
traverse l'Ontario et le 
Québec en plusieurs en- 
droits. Le prix du forfait 
s'élève à $409 par personne 
pour une chambre double 
en partant de Winnipeg. 

Le voyage comprend 
l'aller-retour en avion, une 
voiture de location Budget 
pour huit jours avec kilo- 
métrage illimité, l’héber- 
gement pour trois nuits 
à l'hôtel Inn of the Pro- 


I n'y a pas de date fixe et Halifax. Le forfait com- 
pour le départ; tous les prend l’aller-retour en avion 
jours de l’année sont ou- vers la ville où commence 


verts et vous commen- 
cez votre tournée dans l’une 
des trois villes de votre 
choix. Le Trajet des voya- 
geurs suit à peu près le mé- 
me itinéraire, mais en auto- 
car cette fois-ci. Ce forfait 
coûte $397 par personne 
à partir de Winnipeg. Les 
autres forfaits à des 
tination du centre du Cana- 
da prévoient des arrêts à 
Toronto, dans les Musko- 
kas, une région de villé- 
gature au nord de Toron- 
to, Kingston et Peterbo- 
rough. Ou bien, avez-vous 
pensé aux Maritimes? le 
Trajet du Canada Atlantique 
est un forfait de 11 jours 
dont l'itinéraire parcourt le 
Nouveau-Brunswick et 
l’Ile-du-Prince-Edouard. 

Son coût s'élève à environ: 
$525 (chambre double) en 
partant de Calgary entre le 
ler juin et le 30 septembre. 
Ce beau voyage comprend 
l’aller-retour en avion de 
Saint-Jean (Nouveau- 
Brunswick), une voiture de 
location Budget pour dix 


jours, l'hébergement pour 
dix nuits. 
D existe aussi plusieurs 


vinces, l’un des plus nou- forfaits pour la Nouvelle- 


veaus hôtels d'Ottawa, deux 
nuits au magnifique Château 
Montebello dans la pro- 


Ecosse. Les Trajets cana- 
diens  avion/auto vous 
procurent liberté et confort. 


vince de Québec, trois nuits Ces voyages forfaitaires de 


au Château Champlain de 
Montréal et deux nuits au 


célèbre Château Frontenac diennes, Vancouver, Calga- quer avec l'Office du Cana- 
récemment rénové au coeur ry Edmonton, 


du Vieux Québec. 


dividuels ou associations qui 
Souscriraient à nos buts, de 
bien vouloir nous contacter. 
Nous sommes ouverts à 
toute forme de suggestion. 


Notre adresse: ESCALES 
FRANCOPHONES - 51, rue 


d'illiers - 45000 Orléans, 
France 


* 


Chère Cécile, 


IT m'a fait grandement 
plaisir d'assister au ‘Festival 
des Alentours”’, jeudi soir 
dernier. Je n'ai pas eu l'occa- 


sion de vous exprimer ma 
reconnaissance après la séan- 
ce et j'aimerais en prendre 
l'occasion par ce communi- 
qué. _ 


huit jours ont pour point de 
départ toutes les villes cana- 


Winnipeg, 
Toronto, Ottawa, Montréal 


C'est en assistant à une 
représentation comme celle. 
ci que l’on a vraiment l'im- 
pression qu'il vaut encore la 
peine d'oeuvrer pour le 
Français en Aiberta. J'aime- 
rais également féliciter tous 
les organisateurs de cette 
soirée pour un travail vrai-] 
ment bien fait. , Î 

: î 

Encore une fois, merci de! 
l'invitation. J'ai bien joui de! 
la soirée et j'espère que vous: 
aurez dans l'avenir uñe ren-; 


contre annuelle de ce genre. 


SV Pate e cam 


Sincèrement, 


Adrien L. Bussière 
Conseiller pédagogique 


votre circuit, les trois pre- 
mières nuits à l’hôtel, une 
voiture de la société de lo- 
cation Budget pour sept 
jours avec assurance et 
kilométrage illimité. Le 
prix à l'échantillon (cham- 
bre double) pendant la sai- 
son de pointe (du Ier juin 
au 31 décembre) est de 
$377 par personne de 
Vancouver à Ottawa. 

Ou encore prenez des 
vacances en Caravane à Îa 
grandeur du Canada. Pour 
un prix forfaitaire vous ob- 
tenez une caravane ou tout 
autre véhicule de plaisir 
pour une durée de dix 
jours plus 650 milles gratuits 
l’assurance, l'équipement de 
camping, les correspondan- 
ces à l’aéroport, les cartes 
géographiques et les itiné- 
raires suggérés. En vous 


CE PES 
CATHOLIQUES 


de larchidiocèse  d’Ed. 
monton, 


L'inhumation dans un 
cimelière catholique est 
un privilège et un hon- 
neur pour ceux qui ont 
la Foi, Le lieu d’enterre- 
ment de votre famille 
devrait démontrer voire 


Foi, 


Plus de familles au- 
juurd’hui choisissent 
leur lieu d’enterremen! 
dans des endroits qui 
rappellent leurs dévo- 
tions de famille. 


| 


OO 


: SAINTE—-CROIX 


envolant de Winnipeg, vous ROUTE DE 

cueiïllez votre caravane ‘à ST-ALBERT 
Vancouver, Calgary, Edmon-Ÿ. EDMONTON 
ton ou Toronto. Et en 

vous envolant de Vancou- CATHOLIC 

ver, Edmonton ou Calgary, CEMETERIES 


vous atterrissez à Toronto 
où vous attend aussi votre 
belle caravane. 


‘0139 - [12e rue 
Téi.: 426-3381) 


OI D Os Or Or Or D Qu 


Pour de plus amples ren- 
seignements au sujet des 
Trajets canadiens du CP, 
prière de vous adresser à 
votre agent de voyage. Si 
vous désirez en savoir plus @ 
long sur le Canada touris- 
tique, prière de communi- 


La Caisse 
FRANCALTA 


16013.- 10e rue 
EDMONTON Tél: 428-1288 


8806 - 92e rue, 
EDMONTON (Téi:465-9791) 


Canada 


da, Ottawa, 
K1A 0H6. 


FALHER : 837-2227 
DONNELLY : 925-3751 
ST-ISIDORE : 624-8383 


F2 


10148 - JASPER AVENUE, 
EDMONTON, ALBERTA. TSJ 1W4 


Vous vous demandez ce que vous 
allez offrir à votre Mère pour la 
FÊTE DES MÈRES, LE 14 MAI 
Eh bien, n'allez pas voir plus loin 
que chez Forest of Jewels. Fernand 
Forest et son personnel compétent 
possèdent un grand choix de 
Pierres Eternelles sélectionnées 
parmi leur grand assortiment de 
boucles d'oreille en diamant 
éclatant et remarquable: pour 
votre mère à l'occasion de la 

Fête des Mères. 

En prime, sur l'achat d'une paire 


VAI 


de boucles d'oreille en diamant, 
vous recevrez un bon d'achat 

à valoir sur un 

choix de fleurs chez 


gratuit de $10.00 . 
FLORISTS LTD. È 


RNA 


Œ 
æ 
= 
4 
4 
4 
& 
= 
4 
4 
4 

- 
& 
4 
4 
4 
& 
F4 
& 
E4 
4 
F4 
& 
Es 
= 
4 


, 
+ 
« 


e 


e 
uOneBUI2SE SUP 


99S 
nesJieW Housg 


(8 ofedus ajonue) . 
+ 20997 91PUY GJOUd 


omueu 


Programme 
de la télévision 


SAMEDI 


13 mai 


8h55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h00 HEIDI 


Dessin animé. Auteur: Johanna 
Spyri. Réal. Isao Takahata, «Pa. 


radis perdu et retrouvé». 
9h30 WICKIE 


Dessin animé réalisé par Alois 
Schardt et Josef Gühlen, «L'ile 


du Robin Cruzon-. 
10h00 TEMPOREL 


Avec Geoffrey Bayldon, Robin 
Davies, Charles Tingwell et Neil 
McCarthy. Réal. Quentin Law- 


rence. «Le Portrait magiques. 
10h30 JOE LE FUGITIF 


Aventures d'un chien en fuite, 


réalisées par Allen Baron 


Dick O'Connor, Avec Arch Whi- 
ting et Chad States. «Le Secret». 


1R00 ES-TU D'ACCORD? 


Musique et bricolage, avec Pier- 
rette Boucher, Ciaude Laforthine 
et Herbert Ruff. Textes: Raymond 
Plante, Réal: Marcel Laplante. 


-La Fête des mères. 
11h30 TÉLÉJEANS 
Magazine-jeunesse. 


Luc Paquette. 
12h00 FILM 


12h15 BASEBALL 
15h00 BAGATELLE 
16h00 LA SEMAINE 
PARLEMENTAIRE 
17h00 HEROS DU 
SAMEDI 

18h00 LA SOIREE DU 
HOCKEY 

20h30 ICI,AILLEURS 


21h00 GENIES EN HER 
BES 


21h30 LA FEMME 
BIONIQUE 

22h30 TELEJOURNAL 

22h45 NOUVELLES DU SPORT 


23h00 POLITIQUE FÉDÉRALE 
Le Parti pragressiste-conserva- 


teur. hasomumeressess 


23h15 CINEMA 


Animateur: 
Jacques Lemieux, Rech: Louise 
Pelletier et Johanne Léveillée. 
Réal. Max Cacopardo et Jean- 


DIMANCHE 


14 mai 


8h55 
9h00 
9h30 


Sh45 


10h00 


11h00 


12h00 


OUVERTURE ET HORAIRE 
ROQUET, BELLES OREILLES 

LES CONTÉS DE LA RIVE 

«La Découverte» (îre de 2). 
L'ÉGLISE EN PAPIER 

«La Mort de Pierre et Paul», Voix 
d'Edgar Fruitier, Michel Mondié 
et Yves Arnaud, Animateur: Clau- 
de Lafortune, Narrateur. Gilles 
Dupuis. Musique: Mario Bruneau, 
Rech.: Jean-Guy Dubuc. Textes: 
Henriette Major. Réal.: Gérard 
Chapdelaine. ‘ 
LE JOUR DU SEIGNEUR 

De la paroisse Saint.Michel-de- 
Beliechasse. Célébration de Ja 
messe par M. Germain Lamonta- 
gne. Animateur. Jean-Claude Fil- 
teau, Réal: Andrée Thériault, 
CBVT-Ouébec. 

SECOND REGARD 

«Le Congrès de l'ACEP». L'Agso- 
ciation canadienne de l'éducation 
pastorale vise à promouvoir la 
création d'un ministère de Ja 
créativité par le moyen de «l'E- 
ducation pastorale supervisée» 
inv. Angello Brusso, Carlo Za- 
netti, Robert Griffard et le père 
Yvon Saint-Arnauid, — «L'Ass0- 
ciation des Centres de bénévolat 
du Québec». Inv.: Mmes Thérè- 
se Dussault, Lucile Tremblay et 
Yolande Bonenfant: M. Jean 
Brousseau, et le Dr Denis Lazu- 
re. Trois formes de bénévolat: la 
Popote roulante, avec Mme Jean- 
ne Labelle: ie Service de trans- 
port des gens, avec Mme Jeanne- 
Mance Beaudoin, et les Grands 
Frères, avec Pierre Dufresne. — 
«La Politique d'ensemble de Mgr 
Adolphe Proulx, évêque de Hull, 
concernant le mariage religieux 
dans son diocèse», — André 
Beauchamp  interviewe Gérard 
Dionne sur le Bottin des Centres 
de renouveau chrétien, — «Vivre 
en plénitude, Texte du prochain 
message des évêques catholiques 
du Canada, — Rech. int. et 
anim. Gilles-Claude  Thériault. 
Réai.: Jean Charbonneau. 

LA SEMAINE VERTE 

Dossier: l'agro-tourisme. Commen- 


.o...-tatrice: Lucie Desjardins. Réal. - 


Claire Villemaire, — Chronique 


Semaine du 13 
au 19 mai 1978 


agricole. les annuelles, avec Fé- 
lix Tartier. — Commentaires sur 
l'actualité agricole. — Les pêche- 
ries canadiennes. Animateur: 
Pierre Perreault, Réal. Claire 
Villemaire, Jean-Guy Landry, Gil- 
les Perron et Denis Faulkner. 


13h00 D'HIER À DEMAIN 


«Le Surréalisme* (tre de 2}, Do- 
cumentaire réalisé par Adrian 
Maben,  Amorcée au début 
par Dada, la libération artistique 
et littéraire des formes et des va- 
leurs reçues se poursuit, vers 
1920, avec le surréalisme. Ce 
mouvement, dont André Breton é- 
tait le pôle, préconisait l'automa- 
tisme psychique pur en dehors de 
tout contrôle moral ou esthétique 
et poussait ses adeptes à l'hallu- 
cination onirique (AI. 73). 


14h00 L'UNIVERS DES SPORTS 


D'Edmonton, «Championnat du 
Canada de badminton», Commen- 
tateur: Jean Pagé. Analyste: Yves 


15h30 L'HEURE DES QUILLES 


‘Du salon de qauilles Laurentien, 
tournoi de grosses quilles. Ani- 
mateur: Claude  Quenneville. 
Commentateur. Yvon Blais. Ana- 
lyste: Jean Bernard, Réal.: Jac- 
ques Viau. 


16h30 LE RENARD À L'ANNEAU D'OR 


Avec Jean-François Poron, Patri- 
cia Lesieur, Agnès Gattegno, Guy 
Barbier, Léopoid Chaudière et 
Fiti de Schumaker. Musique: 
Georges Moustaki. Réal.: Teff Er- 
hat, 4e de 6: Trop orgueilieux 
pour accepter l'aide que lui of- 
frent ceux qui l’aiment, Gilles se 
propose au riche notaire Lucas- 
sen comme régisseur de SDn ex: 
ploitation forestière. Pendant ses 
longues absences, Lucassen-fils 
s'emploie à distraire Marie-Eve 
et Marcie. 


17h30 GINE-MAGAZINE 


Entrevue avec M. Jacques Poitre- 
naud, délégué général de Pers- 
pectives du cinéma français, — 
Deux critiques et professeurs de 
cinéma, MM. Yves Lever et Pier- 
re Pageau, examinent la situation 
du cinéma québécois, — Chroni- 
que de films, — Chronique d'ac- 
tualité. Animateur. André Vigeant, 
Chef recherchiste et critique: Ri- 
chard Gay. Documentalistes: Ser- 
ge Truffaut et Monique Gougeon. 
Réal.: Armand Fortin. 


18h00 AUX FRONTIERES DU CONNU 


L'Ethoilogie (dernière de 3). «Les 
Migrations», La migration des 
oiseaux est un phénomène qui 
soulève beaucoup  d'interroga- 
tions. Invités. MM. Raymond Mc- 


- Neñ, du CREM de Montréal: Jean ‘ 


Brémond et Michel Kreuizer, de 


l'Université de Paris. Interviewer: 
Paul-Emile Tremblay, Narrateur: 
Marc Filion, Réal: Jean Martinet. 

18h30 TELÉJOURNAL 
Lecteur: Jean Ducharme. 

18h35 TÉLÉSCOPIE 
interviewer: Pierre Olivier, Réal.: 
Claude-H. Roy. 

19h00 AVEC LE TEMPS 
Téléroman écrit et interprété par 
Louise Matteau et Normand Géli- 
nas, avec Véronique Le Flaguais, 
Danielle Manseau, Mario Lireite, 
Marc Messier et Marthe Nadeau. 
«Le Bégaiement», Mandoline doit 
parier devant une assemblée de 
parents, Ÿ réussira-t-elle sans bé. 
gayer? Réal.: Jean-Yves Laforce 
et Jean Picard. 


19h30 LES BEAUX DIMANCHES 

Mosaique: Charles Aznavour. À. 
vec les ballets de Brigitte Mat: 
teuzzi; Maxine Nightingale; Pa 
trick Juvet: Jairo: Mia Martin 
Fred Roby, ventriloque, et Char 
les Aznavour. Real.: Bernard Lion 
Prod. TF-1, 


20h30 LES BEAUX DIMANCHES 
Les Grands Fleuves du monde: le 
Tage, Documentaire réalisé pa: 
Carlos Vilardebo, Près de 1,00( 
kilomètres dont les deux tiers ai 
Portugal, Lisbonne, construite su 
les bords de son estuaire, est ur 
des principaux ports de l'Europt 
du sud-ouest. Talavera, avec set 
orangers et ses citronniers dan: 
la plaine fertilisée par les eaux 
du fleuve, Aranjuez, célèbre par 
ses jardins et ses fontaines. To- 
lède, centre touristique, terre de 
la civilisation espagnole. 

21h30 LES BEAUX DIMANCHES 
Carmina Burana, Oeuvre musica- 
le de Carl Orff, réalisée par Jean- 
Pierre Ponnelle, Avec l'Orchestre 
symphonique de Munich, dir.: 
Kurt Eichhorn: le Choeur de la 
Radio bavaroise, dir: Gregor 
Eichhorn: les Petits Chanteurs de 
Toelz, dir.: G. Sch, Gaden: avec 
Hermann Prey, Lucia Popp, John 
van Kesteren, Benno Hoffmann, 
Heino Hallhuber, 50 danseurs, 
mimes et chanteurs, Prod.: Bava- 
ria (Munich) et ZDF (Main). 

22h30 TÉLEJOURNAL 

22h45 DERNIERE EDITIGN 

23h00 POLITIQUE PROVINCIALE 7 

Le Parti libéral. 


23h10 CINE-CLUB 
Sindbab. Film réalisé par Zoltan 
Huszarik, avec Zoltan Latinovitch, 
Margit Dayka, Eva Auttkay et 
Erika Szegedi, Sur le point de 
. mourir, Sindbab revit ses amours 
rss siombreuses mais: fruétrantes, Son 
amour de la nature est insatiable 
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la mort est une amante 


amère (Honar, 71). 
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8h50 
8h55 


9h15 


9h30 


9h45 


10h00 


10h15 


10h30 


11h00 


41h30 


12h00 
12h30 


15 mai 


OUVERTURE ET HORAIRE 

THE SUN RUNNERS 

Prod. Office de la télécommuni- 
cation éducative de l'Ontario. 
LES 100 TOURS DE CENTOUR 

-Le Feu d'artifice». 

LES ORALIENS 

Avec Lisette Anfousse, Serge 
L'italien et Hubert Gagnon, Prod.: 
Radio-Ouébec. «Drôles de jar- 
dins». 

EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physiques. 
Notre arsenal anti-fatigue, Anima- 
trice. Monique Tremblay, Particl- 
pation: Micheline. Rech: Laura 
Chouinard. Réal: Jean-Claude 
Houde, CBVT-Québec. 

UNE FENÊTRE DANS MA TÊTE 
Texte: Haymond Plante, Avec 
Pauline Martin et Yvan Ponton. 
Réal. Pierre-Jean  Cuillerrier. 
Thème: la terre. «Des bébés par- 
tout». 

VIAGINIE 

Avec André Caitloux, Louise Ga- 
mache et Danielle Schneider. 
Réal.: Raymond Pesant. -Le Ré- 
gime». 

MAGAZINE-EXPRESS 

De Trois-Rivières. -Nutrition», a- 
vec Jeannine Cornellier: les pra- 
duits faitiers, leur valeur nutriti- 
ve et les substituts de la viande. 
«Décoration d'intérieur»: les fe- 
nêtres. Animatrice. Lise Massi- 
cotte. Réal. Marcei Lamy. 

LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Aménagement intérieur: comment 
choisir des bassins et des car- 
reaux de céramique, avec Jean- 
Louis Robillard. Cuisine-santé: 
gâteau à l'ananas et au fromage, 
avec Micheline Vallée. 

SUR LA CÔTE DU PACIFIQUE 
«L'inspecteur-, Belic protite de 
son poste d'inspecteur bidon pour 
s'amasser une petite fortune en 
billots au détriment de Nick et 
des ratisseurs de grèves. 
SEÉSAME route 
LES COQUELUCHES 
Du Complexe Desjardins. Anime- 


Pade 14 


Demi-finales 
de hockey 


Le samedi 13 mai à 13 heures, 
les téléspectateurs de la chaine 


française de Radio-Canada pour- 


ront retrouver les Héros du sa- 
medi, Le réalisateur Jacques Viau 
présentera la première partie 
d'un reportage de badminton en- 
tre des équipes de jeunes de 10 
à 14 ans, tourné au cours des 
derniers Jeux d'Amos. La 2e par- 
tie de ce reportage sera télévi- 
sée le samedi 3 juin. Commenta- 
teur: Jean Pagé: analyste: Gaé- 
tan Jean. 

A 14 h 15, on télévisera en 
direct la partie de Baseball de 
la NBC. Guy Ferron sera le 
commentateur et Pierre Ladou- 
ceur l'analyste de cette rencon- 
tre. Réalisation: André Latour. 

Le dimanche 14 mai à 14 heu- 
res, à l'Univers des sports, le 
réalisateur Jacques Viau nous 
présentera le championnat de 
badminton du Canada, tenu à 
Edmonton les 6 et 7 mai. Com- 
mentateur: Jean Pagé: analyste: 
Yves Paré. 

A 15h 30, à l'Heure des quil. 
les, Claude Quenneville, Yvon 
Blais et Jean Bernard décriront 
le tournoi de grosses quilles 
disputé au Salon Laurentien. 
Réalisation: Jacques Viau. 

Le mercredi 17 mai à 19 h 30, 
en direct du Stade Olympique 
de Montréal, Guy Ferron et 
Jean-Pierre Roy décriront la par- 
tie de Baseball qui mettra aux 
prises les Reds de Cincinnati et 
les Expos de Montréal. Statisti- 
cien: Pierre Murphy. Réalisa- 
tion: Michel Quidoz. 

La saison de hockey s'achève 
et vous pourrez voir trois mat- 
ches des éliminatoires pour la 
Coupe Stanley, cette semaine à 
la télévision de Radio-Canada. 


teurs: Guy Boucher et Gaston 
L'Heureux. Dir, mus.: Daniel Hé- 
tu. Réal: André Morin, Coord.: 
Alex Page. 
13h39 TÉLEJOURNAL 
Lecteur: Géralde Lachance. 
13h35 FEMME D'AUJOURD'HU! 

Minou Petrowski interroge Marie. 
José Nat. L'importance du ciné. 
ma pour les femmes, les rôles 
féminins; sa vie de femme, d'é. 
pouse et de mère, — France Na. 
deau interroge Mme Gaby Thi. 
baudeau, 80 ans, auteur du livre 
«De i'autre côté de ‘a rivière», 
qui raconte la rede couverte de 
l'amour gui bouleverse la vie 
d'une grand-mère, Animatrice. A. 
line Desjardins. Réal: Fernanc 
Choquette. 


14h30 CINÉMA 
La Fille d'en face. Drame réalisé 
par Jean-Daniel Simon, avec Ber- 
nard Verley, Joel Barbouth et 
Marika Green. Un étudiant timi- 
de et de petite taille aperçoit 
uns voisine dont il s’éprend et il 
ose lui téléphoner. Celle-ci, mar: 
quée d'une cicatrice au visage à 


la suite d'un accident, s'intéresse 
à son interlocuteur inconnu et 
accepte un rendez-vous dans un 
bistro (Fr. 67). 

16h00 BOBINO 
Avec Guy Sancne et Christine 
Lamer, Textes: Michel Cailloux. 
Réal.: Thérèse Dubhé. 

16h30 ALEXANDRE ET LE AO! 
“Le Chroniqueur du roi». 

17h00 L'HEURE DE POINTE 
Du Complexe Desjardins, maga- 
zine animé par Winston McOua- 
de, Chronique du lundi: les arts 
visuels, avec Jean-Louis Aobil- 
lard et es disques, avec Be- 
noît L'Herbier, Réat.. Aurèle La- 
coste, Coard.: Jacques Demers. 

18h00 CE SOIR . 
Magazine d'information. Anima- 


teur: Bernard Derome. Interview- , 


ers: Pierre Dévroede,  Gabi 
Drouin, Jean Ducharms, Gérard 
Gravel, Rollande Parent et Ray- 
monde  Provencher. Reporters: 
Jean Chartier, Réal D'Amours, 
Ciaude-Jean Devirieux, Charles 
Faribeauit, André Fournier, Cliau- 
de Gervals, Jean-Michel Leprince, 
Jean-Yves Michaud, Jeannine 
Morin, Jacques Rivard, Richard 
Vigneault et Michèle Viroly. Réa- 
lisateurs: Pauline Payette, Jean 
Savard, Luc Harvey, Jean-Maurice 
Laporte, Lisette Levreau-Bourque, 
Pierre-Marcel Claude, Pierre Le- 
T duc et Georges Désilets. Coor- 
donnateur: Louise B.-Tardif. 


19h00 PAR 27 


Le Franco-aibertain, 10 mai 1978 


Guy Ferron 


Ces trois reportages en direct 
seront télévisés dans le cadre 
de la série la Soirée du hockey. 
D'abèrd, un match des demi- 
finales, le samedi 13 mai à 20 
heures. Et deux des finales le 
mardi 16 et le jeudi 18 à 20 
heures. René Lecavalier, Gilles 
Tremblay, Richard Garneau et 
Lionel Duval seront les com- 
mentateurs de ces parties réa- 
lisées par Michel Quidoz et Jac- 
ques Primeau. 

René Cecavalier 


19h30 LES PIERRAFEU 

20h00 A CAUSE DE MON ONCLE 
Téléroman de Jacques Gagnon. 
Avec Maurice Beaupré. Monique 
Joly, Yves Létourneau, Rolland 
D'Amour, Béatrice Picard, Claude 
Gay, Gaston Lepage et Guy Lé- 
cuyer, Fernand veut monter une 
affaire avec un ami et demande 
à Rita de lui prêter une somme 
d'argent. Réal: Louis Bédard, 

20h30 SCENARIO 
Fascination. Texte de Louise et 
Raymond Montpetit, Avec Benoit 
Marleau, Elizabeth LeSieur, Eric 
Gaudry, Denise Proulx, Marc Hé- 
bert, Denise Morelle, Patrick Peu- 
vion, Antoinette Verville, Laurent 
Imbauit, Yves Allaire et Paul Dion 
{fre de 3). Un homme mysté- 
rieux poursuit Geneviève. Quels 
sont les motifs profonds qui le 
font agir de façon aussi bizarre? 
Ré*1.: Roger Fournier. 

21h00 1CLE-SÉLECTION 
Switch. Drame réalisé par Robert 
Day, avec Robert Wagner, Eddie 
Aibert, Charles Durning et Jaciyn 
Smith. À la suite d'un coup mon- 
té, un homme est arrêté et incul- 
pé d'un vol de diamants. Un ex. 
policier et un ex-détenu, associés 
dans une agence de détectives, 
recherchent des preuves de l'in- 
nocence du prévenu (USA 75). 

22h30 TELEJOURNAL 


22h45 DERNIERE EDITION 

23h10 SCHULMEISTER. L'ESPION DE 
L'EMPEREUR 
Adapté et réalisé par Jean-Pier. 

.'_ re Decourt, d'après André-Paul 

Antoine et Pierre-Aristide Bréal, 
sur une idée originale de Jean- 
Claude Camredon, En vedette: 
Jacques Fabbri, Andrée Boucher, 
Roger Carel, Geneviève Casile, 
Philippe Nicaud et Nadine Alari. 
Se de 13 épisodes: “ia Dame de 
Vienne», Sous les traits d'un Jé- 
suite italien, Schulmeister s’ia- 
filtre parmi les conspirateurs au- 
trichiens, Une comtesse viennoi- 
se lui avoue son intention de tuer 
Bonaparte qu'elle tient responsa- 
ble de la mort de son fils. 


OU oodee UE Le ses oeita 


COFISTRESS DETEE] 


Lionel Duval 


Un variété 
Charles Aznavour 


Le 14 mai à 19 h 30, les Beaux 
Dimanches s'ouvrent sur de très 
beaux paysages: ceux de la 
Suisse. La SSR, en collaboration 
avec TF 1, présente un specta- 
cie de variétés intitulé Mosaï- 
que: Charles Aznavour. 

De nombreux interprètes se 
partagent l'affiche de cette é- 
mission, certains connus en Eur- 
rope, comme Patrick Juvet, d'au- 
tres moins connus, comme la 
chanteuse anglo-saxonne Maxi- 
ne Nightingale ou l'Argentin Jai- 
ro. Mais l'attention des téléspec- 
tateurs se polarisera sur Charles 
Aznavour autour de qui ce spec- 
tacle est conçu. 


MARDI 


16 


9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 

9h15 PASSE.PARTOUT 

9h45 EN MOUVEMENT 
«Tailles, Comment s'y prendre 
Pour arrêter de fumer?. Anim.: 
Raymond Gagnon, Part.: Chantal. 

10h00 YOU HOU 
Avec Thérèse Petit, André Cartier 
et Pierre Curzi, Textes. Jacqueli- 
ne Barrette, Vanessa Solioz, Ma- 
rie-Francine Hébert, Dominique 
de Pasquale, Ronald Prégent et 
Thérèse Petit. Réal: Guy Comeau. 
«La Journée programmée». 

10h15 AU JARDIN DE PIERROT 
Animatrice et scripteur: Pierret. 
te Boucher, Mime: Maurice Gi- 
beau, Musique: Pierre Brabant. 
Réal: Pierre-Jean  Cuillèrrier. 
«Madame l'araignées». 

10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
-La Joaillerie» (9e de 13). Le 
travail du gemmologue, qui peut 
identifier les pierres précieuses, 
en déterminer les propriétés op- 
tiques et physiques et les inclu- 
sions grâce au microscope, au 
polariscope et au réfractomètre, 
avec Gérard Gauthier, «L'Art flo- 
ral», avec M. Gilles Domaine. 
Le bouquet de fleurs séchées: 
l'importance des taches de cou- 
eur. 


11h00 LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 


Bricolage: étagère suspendue, 2- 
vec Andrée Desbiens. Couture: 
robe-tablier ample, avec Marie. 
Josée Lanoix, 
11h30 ERREURS JUDICIAIRES 

«Copie vraiment conforme». Dra. 
me réalisé par Jean Laviron, avec 
Christian Duroc, Catherine La- 
fond, Serge Sauvion et René Ha- 


verd. Scénario et dialogue. Jean 
Leuron et Me René Floriot, Des . 


clichés litigieux risquent d'incul- 
per injustement un jeune homme 
Pour un vol de 300 montres. 
12h00 LE MONDE EN LIBERTÉ 
«Les Kalaharis», Les origines de 
‘ces étranges peuples du désert 
sont encore inconnues, Petit de 
taille, le Boschiman Kalahari a 
un Jangage très distinctif. 
12h30 LES COQUELUCHES 
Réai.: Jean-Paul Lecierc. 
13h30 TÉLÉJOURNAL 
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
«Match», Un centre international 


1 nOn-ÿouverbähéntel C'Ouk.a pour 


+ . # PTS Ca 
CE NT 


On a misé juste en invitant 
Charles Aznavour. Un  artis- 
te de son calibre rehausse tou- 
jours un spectacle. Arménien 
d'origine, Aznavour est considé- 
ré partout à travers le monde 
comme un chanteur français. 
Non sans raison: c'est en Fran- 
ce que, tout jeune, Aznavour est 
venu tenter sa chance. Sa ren- 
contre avec la Piaf lui a donné 
un bon coup de pouce. Mais cu- 
rieusement, ce n'est pas la gran- 
de Edith qui l'a fait démarrer 
dans la carrière. Aznavour avait 
accompagné Edith Piaf, déjà cé- 
lèbre, dans une tournée cana- 
dienne et, séduit par Montréal 
où il retrouvait un peu de la 
France, Aznavour y avait prolon- 
gé son séjour. 

Entre deux traversées transa-° 
tlantiques, Charles Aznavour re- 
venait à Montréal pour des sé- 
jours plus ou moins longs. C'est 
ainsi qu'il a participé, durant les 
années 45, à de nombreux spec- 
tacies au fameux Faisan doré 
avec son copain Pierre Roche, 
avec Jean Rafa, Jacques Nor- 
mand et Aglaé. Aznavour n'était 
pas à ce moment-là la super-ve- 
dette qu'il est devenu mais il 
n'a rien oublié et, à chacun de 
ses voyages au Québec, il re- 
voit ses compagnons de l'épo- 
que. 


Le grand artiste français est 
arrivé dans les studios de la 
Télévision romande avec ses 
dernières chansons mais aussi 
avec certains classiques de son 
répertoire. Il interprète plu- 
sieurs de ses succès en duo 
avec les autres artistes invités. 
Outre les chanteurs, Mosaïque 
présente les danseurs des bal- 
lets Matteuzzi qu'on verra évo- 
luer dans les rues et les places 
de Genève, le réalisateur fran- 
çais Bernard Lion ayant imaginé 


but la coalition féminine des - 


ressources du Canada avec les 
besoins du Tiers monde, Invi- 
tées: Mme Jacqueline Martin et 
Michèle Quenneville, — «Nas- 
sik chez les Inuits». Lizette St- 
Gelais et Marie Vachon, des 
«Filles du Roy», ont monté une 
pièce sur les coutumes esqui- 
maäudes, — «Chaussures à votre 
pied», Quels dangers encourt-on 
si on ne se plie pas aux règles 
du bon sens? Avec M. Jean-O. 
Vaillancourt, podiatre. — .Soleil. 
santé ou soleil-danger». Le s0- 
leil serait.il dangereux? Invité: 
Dr Paul Brisson, dermatologue. 
Animatrice. Rachel Verdon. 
Réal.: Line Robinson, (Ottawa). 


14h30 CINÉMA € 


Branquigno], Comédie réalisée et 
interprétée par Robert Dhery, a- 


vec Colette Brosset et M. Lam- 
bert, Les Branquignols sont invi. 
tés à divertir les convives d'une 
soirée mondaine organisée par le 
- fiancé de ja file d'une marquise. 
Par sympathie pour un autre 4- 
moureux de la fiancée, Ils sabo- 
tent la représentation (Fr. 49). 
16h00 BOBINO 
46h30 LES ANTIPODES 
Texte: Violaine Gauthier-Furlotte 
et Eliane Jasmin-Barrière. Musi- 
que: Herbert Ruff, Conseiller: 
Michel Caïlloux, Avec André 
Montmorency, Normand Lévesque, 
Louis de Santis, Chantal Labelle, 
François Lamothe, Eric Paul-Hus, 
Eve Gagnier et Claude Grisé. 
Aéal.: Hélène Roberge, «Une mys- 
térieuse disparition». 
1/h00 CE SOIR 
17h30 CE SOIR EN 
RER TA 
00 LA SOIRE 
HOCKEY F DU 
20h30 L'HEURE DE POINTE 
21h30 LE MONDE DISNEY 
22h45 DERNIERE EDITION 
23h10 RENCONTRES à 
- Invité: Paul E, Ohl. Ex-directeur 
général au  Haut-Commissariat 
québécois à la jeunesse, aux loi- 
sirs et aux sports, critique de 
sport de réputation mondiale, | 
a publié «La Gusrre olympique», 
“Les Gladiateurs de l'Amérique» 
et «Les Arts martiaux». Entrevue: 
Wilfrid Lemoine, Réal.: Raymond 
Beaugrand-Champagné. 


23h40 PROPOS ET CONFIDENCES 
Malcolm Muggeridge (2e de 4). 
Journaliste et écrivain britanni- 
que: son cheminement social et 


rion u  Feligieux. Aéal;: Jean Eeucher. 


RIAD tou 


d'utiliser le décor naturel de la 
cité suisse comme fond de scè- 
ne. 


Charles Aznavour, pour des 
milliers de mélomanes à traver$ : 


le monde, c'est le chanteur sans 
voix qui met tant d'âme dans Îa 
moindre intonation qu'on l'écoute 
religieusement, comme le seul 
homme au monde qui aurait 
souffert, aimé et joui et qui 
pourrait nous le dire dans ses 
mots comme s'il s'adressait à 
chacun de nous personnelle- 
ment. Charles Aznavour, incon- 
testablement une des plus gran- 
des gloires du music-hall fran- 
çais et international. 

F. C. 


© 


© © 


24h10 CINEMA e 
Un goût de miel (A Taste of Ho- 
ney). Drame réalisé par Tony 
‘ Richardson, avec Dora Bryan, Ri- 
ta Tushingham., Robert Stephens 
et Murray Melvin. Une femme 
et sa fille de 17 ans s'installent 
dans une chambre minable. A pei- 
ne arrivée, la mère s'en va re- 
trouver son ami, laissant sa fille 
toute seule. Celle-ci a alors une 
aventure avec un marin noir qui 
reprend bientôt la mer. La mère 
épouse son ami et la jeune fille 
loue une chambre qu'elle partage 
avec un homosexuel, Abandonnée 
par son mari, la mère revient au- 
près de sa fille (Brit. 61). 


MERCREDI 


-17 mai 


9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 

9h15 LES 100 TOURS DE CENTOUR 
«Ali Bobo». 

9h30 LES ORALIENS 
«En attendant Francine». 

9h45 EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné- 
ral». L'exercice et le goût de 
boire. Anim.: Monique Tremblay. 
Part.: Chantal. 

10h00 LA BOÎTE À LETTRES 
Avec Robert Gravel, Dorothée 
Berryman et Francine Ruel, Au- 
teur: Raymond Plante. Musique: 
Céline Prévost. Réal: Pierre- 
Jean Cuilierrier, La lettre Z: «Un 
zigzag dans le gazon parmi les 
zèbres et les maisons». 

10h15 VIAGINIE , 
“Le Secret de l'ile». 

10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
<Etre parents: M, Jean-Guy Dou- 
cet, psychologue, parle du con- 
trôle de l'enfant par l'environne- 
ment, «Photographie». M. Yvon 
Richard parle du fonctionnement 
du diaphragme de l'appareil 35 


mm. 
11h00 LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Cuisine: muffins au son, avec 
Claudette Talllefer, Jeux d'en. 
fants: fabrication d'un robot, avec 
Carole Léger, Soins de beauté: 
masques, avec Louise Latraverse. 


11h30 MON PAYS, MES AMOURS 
«Les Gens libres, Des Métis de 
Rivière Rouge parlent du passé, 


Cinéma, théâtre, 
littérature 
et soleil 


A Femme d'aujourd'hui du 
lundi 15 mai à 13 h 35, Aline 
Desjardins présente aux télé- 
spectateurs une interview de 
Minou Petrowski avec la comé- 
dienne française Marie-José 
Nat. De passage à Montréal 
pour la sortie du film /e Passé 
simple, Marie-José Nat parle 
de l'importance du cinéma pour 
les femmes, des rôles féminins 
au grand écran, de sa vie de 
femme, de mère et d'épouse. Au 
même programme: une inter- 
view de France Nadeau avec 
Mme Gaby Thibaudeau, une oc- 
togénaire qui à écrit un roman 
intitulé De l'autre côté de la 
rivière. L'auteur nous raconte la 
redécouverte de l'amour par un 
coup de foudre qui bouleverse 
la vie d'une femme seule et 
grand-mère. C'est une réalisa- 
tion de Fernand Choquette. 


Le mardi 16, Femme d'aujour- 
d'hui nous parvient d'Ottawa. 
L'animatrice Rachel Verdon nous 
invite à rencontrer Jacqueline 
Martin et Michèle Quenneville 
qui nous parlent de Match, un 
centre international non-gouver- 
nemental qui a pour but la coa- 
lition féminine des ressources 
du Canada avec les besoins des 
femmes du Tiers monde. L'émis- 
sion nous présente aussi une 
interview avec Lisette Saint- 
Gelais et Marie Vachon, de la 
Compagnie théâtrale Les Filles 
du Roy, qui ont fait un séjour 
prolongé dans un village esqui- 
mau appelé Chibounowtouk. 
Jean Vaillancourt, podiatre, ex- 
plique les dangers qu'il y a à 
porter des chaussures seule- 
ment pour leurs quälités esthé- 
tioues. Enfin, le Dr Paul Brisson, 


de leurs qgaûts. revendications, 
situation sociale. 

12h00 MINI-FÉE 
«Le Jeu de mille pattes. 

12h30 LES COQUELUCHES 
Réal.: Normand Mathon. 

13h30 TÉLÉJOURNAL 

13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
Réal.: Louis-Philippe Beaudoin. 

14h30 LE TEMPS DE VIVRE 
Un groupe de Windsor (Québec). 
— Information: le soin des pieds, 
avec le Dr François Lehman. — 
Activité: la pétanque, avec M. 
Cyrano Perrin, Orch., dir. Cyrille 
Beaulieu, Animateur: Pierre Pa- 
quette, Rech.: Lucie Lépine, Mo- 
nique Lalande, Jean-Rock Roy et 
Daniel Simard. Réal. Gilles De- 
rome, André Simard et Jean Le- 
tarte. 

16h00 BOBINO 

16h30 LE GRENIER 
Textes: Pierre Guénette. Avec Y- 
von Bouchard, Robert Duparc, Hé- 
lène Loiseile, Gérard Poirier et 
Marielle Bernard, Musique: Marie 
Bernard, Réai.: Claude Poulin. 

. 17h00 L'HEURE DE POINTE 
Chronique du mercredi: je théä- 
tre, avec Pascale Perreault et les 
restaurants, ävec Diane Tassé. 
Réal.: Royal Marcoux. 

18h00 CE SOIR 

19h00 À COMMUNIQUER 

19h30 BASEBALL 
Du Stade Olympique de Montréal, 
les ‘Reds de Cincinnati rencon- 
trent les Expos. Commentateur: 
Guy Ferron. Analyste: Jean-Pierre 
Roy. Statisticien. Pierre Murphy. 
Réal. Michel Quidoz. 
En cas de pluie: 


19h30 CINE-SOLEIL 

La Loi du Seigneur {Friendiy Per- 
suasion). Film réalisé par Wil- 
fiam Wyier, avec Gary Cooper et 
Dorothy McGuire. La Guerre ci- 
vile américaine vient surprendre 
une famille de paysans quakers. 
La situation n'est pas facile pour 
ces pacifistes (USA 56). 

ou 


20h30 AUTOUR DU TOUR . 
Tourné à l'occasion du Tour de 
France 1975, ce film s'attache 
plus à [a vie quotidienne des 
hommes du Tour qu'à l'esprit 
spartif, Les drames, le découra- 
gement, les souffrances et les 
joies de ces hommes, Les rap- 
ports qui existent entre les cou- 
reurs et le public. Narrateur: An- 
toine Blondin, Réal. Jacques Er- 
_taud. Prod.: SFP/TF1. 
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dermatologue, nous parle des 
bienfaits et aussi des méfaits 
des trop longues expositions au 
soleil, Réalisation: Line Robin- 
son. 

Le jeudi 18, Louise Arcand 
présente une interview de Ma- 
deleine Gobeil avec Colette de 
Jouvenel, fille de la célèbre Co- 
lette, auteur de Chéri, de la sé- 
rie des Claudine et de tant d'au- 
tres romans. Colette de Jouve- 
nel parle de sa mère, femme et 


auteur, de la maison du Palais- 
Royal où elle a vécu son en 
fance et où la grande Colette 
est décédée, Au même pro- 
gramme: une interview de Ma- 
rie-Pierre Caretier avec Titi Pa- 


Rachel Verdon 


rant, une artiste-peintre Cana- 
dienne qui vit actuellement à 
Paris. Pour terminer, un aperçu 
de Madame de Sade, pièce du 
Japonais Yukiao Mishima à l'af. 
fiche du Théâtre de Quat'sous 
dans la version française de 
Pieyre de Mandiargues. C'est 
une pièce où tous les rôles. 
sont féminins. Réalisation: Yvet- 


te Pard, . | 
Le vendredi 19, Louise L'Abbé 


interviewe une femme qui prati- 
que un métier assez inusité: ce- 
lui de clown. li s'agit de Sonia 
Côté qui, en plus de nous entre- 
tenir de cette activité, exercera 
ses talents en nous présentant 


22h00 À COMMUNIQUER 

22h30 TÉLÉJOURNAL 

23h00 NOUVELLES DU SPORT 

23h10 REFLETS D'UN PAYS 
De Rivière-du-Loup. «L'Exode de 
la population du comté de Ka- 
mouraska- À cause du manque 
de travail. les familles se diri- 
gent vers les grands centres. In- 
vités: M. Gaston Lagacé, du Cen- 
tre des Services sociaux de 
Québec à La Pocatière; un com- 
merçant, un ‘agriculteur de St- 
Pascal et de.jeunes chômeurs. 
— Les Ateliers du Grand-Por- 
tage»: centre de réadaptation 
pour adultes. atteints d'un han- 
dicap physique, mental ou social, 
— Kiosque touristique» Le bu- 
reau d'information touri:.ique de 
Notre-Dame-du-Portage est le plus 
grand du genre au Québec. Invi- 
té: M. Yves Landry, du ministère 
du Tourisme, Rech: Jean-Pierre 
Cloutier. Animatrice. Denise 
Roussel, Réal. Claude Aubé. 


24h10 CINÉMA 


JEUDI 


18 mai 


9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 
Shi5 PASSE-PARTOUT 
(dernière). 


Sh45 EN MOUVEMENT 


"Bras-. Le Nord-américain est 
plus vieux que son âge. Anim.: 
Raymond Gagnon. Part.: Chantai. 


10h00 YOU HOU 
«Métiers et sports». 

40h15 MINUTE MOUMOUTE! 
Avec Suzanne Garceau et Alain 
Gélinas. «Futaie et la citrouille», 
ala Main», «Brindille chante l'hi- 
ver», «Le Poisson rouge», «Pain 
Blanc et Barouillé chez les 
Poils-. «Le Maquillage. 


10h30 MAGAZINE-EXPRESS 


«Oenologie ou connaissance des 
vins» (9e de 13). M. André Blu- 
teau parie de la dégustation du 
vin: l’examen visuel, olfactif et 
gustatif, «La Coupe de viande», 
avec M, Roger Fortier. La pointe 

set de -péitriné"ét 6%ibirèt, le nom 
des coupes. 


in 


Louise Arcand 


NE 


numéros. De plus, 
Roberte Auclair interrogera le 
docteur Vanda Plechinska sur sa 
profession: l'ornithologie. Enfin, 
Minou Petrowski s'entretiendra 
avec Marie-Claire Blais de son 


un de ses 


dernier roman «Les Nuits de 
l'Underground». Yvette Thuot 
nous en lira quelques extraits. 
Cette émission, animée par 
Louise Arcand, sera réalisée par 
Monique Renaud. 


© 


«Un goût de miel» 


Le film Un goût de miel (A 
Taste of Honey] sera à l'affiche 
de Cinéma, le mardi 9 mai à 
minuit dix. Ce drame de moeurs 
réalisé par Tony Richardson est 
une production britannique de 
1960. Un goût de miel met en 
vedette Rita Tushingham, Dora 
‘Bryan et Murray Melvin. Le scé- 
nario est tiré de la pièce de 
Shelag Delaney. 

Ne pouvant payer leur loyer, 
Helen et sa fille Jo, une adoles- 
cente de 17 ans, s'installent 
dans une chambre minable. A 
peine arrivée, Helen s'en va re- 
trouver son ami Peter, laissant 
-Jo toute seule. Celle-ci a alors 


11h00 LES TROUVAILLES DE CLEMENCE 
Design: simple manteau d'hiver, 
avec Luc Courchesne. Chronique 
auto: comment remplacer un 
pneu, avec Claire Durand. 

11h30 CINÉASTES DE LA FAUNE 
«L'Anhinga. Dans le parc des 
Everglades, en Floride. 

12h00 ROQUET, BELLES OREILLES 
Dessins animés. 

12h30 LES COQUELUCHES 
Réal.: Martin Gaudreau. 

13h30 TÉLÉJOURNAL 

13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
Madeleine Gobeil interviewe Co- 
lette de Jouvenel, fille de l'écri- 
vain Colette. Elle nous parie de 
son enfance, de sa mére, de la 
maison du Palais-Royal où vécut 
et mourut Colette, — Marie-Pier- 
re Caretier interroge Titi Parant, 
femme peintre canadien, qui tra- 
vailte actuellement en France. — 
La pièce de théâtre de Yukio Mi- 
shima -Madame de Sade», ver- 
sion française de Pieyre de Man- 
diargues, à l'affiche du théâtre 
de Ouat' Sous. Animatrice: Loui- 
se Arcand. Réal.: Yvette Pard. 

14h30 CINÉMA 

Gorgo. Science-fiction réalisé par 

Eugène Lourie, avec Biii Travers, 

William Silvester et Vincent Win- 

ter. Des monstres préhistoriques 

apparaissent après l'éruption d'un 

volcan sous-marin, Un jeune di- 

nosaure est exposé dans Un 200 

de tondres. Mais l'énorme mère 

du dinosaure vient reprendre son 

petit et sème la destruction sur 

son passage (Brit. 61). 


16h00 BOBINO 
18h00 LA SOIREE DU HOCKEY 
16h30 LES CONTES DU TSAR 


Textes de Maria T.-Daoust, Nar- 
ratrice: Christiane Delisie. Mu- 
sique: Jean-Claude Trembiay et 
Paul Picard. Avec Léo lilial, Syl- 
vie Léonard, Jacques Galipeau, 
Louise Laparé, Claude Sandoz, 
Daniel Tremblay et Robert Rivard, 
«Le Petit Cochon. (Kazakhstan). 
Comment Kira, changée en petit 

* cochon par la méchante princes- 
se Zora, fut sauvée par le tsar. 
Réal.: Jean Picard. 


17h00 CE SOIR 
17h30 CB SOIR EN -ALBERTA- 


20h39 VISAGES 

21h06 L'HEURE DE POINTE 
22h00 DU TAC AU TAC 
22h39 TELEJSURNAL 


« 22h45 DERNIERE “EDITION 


23h00 CINEMA 
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une aventure avec un jeune ma- 
rin noir qui reprend bientôt la 
mer. Helen épouse Peter et Jo 
se loue une chambre qu'elle 
partage avec un jeune homo- 
sexuel qui en prend soin com- 
me si elle était sa soeur. Aban- 
donnée par son mari, Helen 
revient auprès de sa fille pour 
apprendre qu'elle est enceinte 
du merin. Toutes deux repren- 
nent leur vie de misère. 

Film à succès, Un goût de 
miel est considéré aussi com- 
me le meilleur film de Richard- 
son, qui vaut surtout pour l'étu- 
de attentive des relations entre 
les personnages. 


Un goût de miel 


«Sindbad» 


À l'émission Ciné:-club, le di- 
manche 7 mai à 23 h 10, nous 
pourrons voir un film hongrois 


VENDREDI 


19 mai 


9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 

9h15 LES 100 TOURS DE CENTOUR 
«Les Corbeilles de Philibert». 

9h30 LES ORALIENS 
«le Tal retrouvé». 

9h45 EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné- 
ral», Le camping peut-il aider la 
condition physique? Anim: Moni- 
que Tremblay. Part.: Micheline. 

10h08 TAM-TAM 
Réal.: Guy Comeau. 

10h15 VIRGINIE 
«L'Epouvantail magique». 

10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
«Cardiologie», avec le Dr G. Du- 
pras, de l'Institut de cardiologie 
de Montréal. Comment on peut 
détecter une maladie cardiaque 
grâce à la médecine nucléaire. 
«Médecine»: le Dr René-Paul Phi- 
libert, pathoiogiste à f['hôpital 
Ste-Marie de Trois-Rivières, mon- 
tre des analyses d'un prélève- 
ment effectué en cours d'opéra- 


tion. \ 


11h00 PAYS ET PEUPLES 
L'histoire, Îa géographie, l'ar- 
chéologie et la musique de pays 
du Moyen-Orient. «Le Yémen», 
Emission du Conseil des minis- 
tres de l'Education du Canada 
(dernière). 


11h30 TÉMOIGNAGES 
«Un clown dans la nuit». Un 
bourreau roule vers son travail et 
prend à son bord un clown dé- 
trempé par la pluie, Celui-ci dé- 
tourne peu à peu le bourreau de 
son devoir. Avec Elizabeth Chou- 
validzé et Roland Chenail. Aéal.. 
René Avon. 

12h00 SESAME 

12h30 LES COQUELUCHES 
Réa!.: Michel Gaumont. 

13h30 TÉLÉJOURNAL 

13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
France . L‘Abbé interviewe Sonia 
Côté, clown. — Roberte Auclair 
interroge le Dr Vanda Plechins- 
ka, ornithologue, — Minou Pe- 
trowski interviewe Marie-Claire 
Blais auteur du livre Les Nuits 
de l'underground». Yvette Thuot 


lit des extraits du roman. Anima.. 


trice: Louise Arcand, Réaf.: Mo- 
nique Renaud, 


tourné en 1970 et intitulé Sind- 
bad, du réalisateur Zoitan Hus- 
zarik. En vedette: Jes acteurs 
Zoltan Latinovitz, Margit Dayka, 
Eva Ruttkay et Erika Szegedi. 

Nous possédons. peu de ren- 
seignements sur les films hon- 
grois et les quelques notes que 
nous pouvons consulter disent 
qu'il s'agit, dans ce cas, de ré- 
miniscences sentimentales d'é- 
poque romantique. Dans un bref 
résumé du scénario, on précise 
que «sur le point de mourir, 
Azinbad revit ses amours nom- 
breuses mais toujours, par quel- 
que côté, frustrantes. Son amour 
de la nature est insatiable mais 
la mort, qui est aussi nature. 
est une amante amère». 

Dans une brève critique de 
ce film, on peut lire que Sind- 
bad est une oeuvre fascinante 
et subtile et que l'action bai- 
gne dans une ambiance envoü- 
tante. Bref, il s'agit d'une oeu- 
vre qui devrait nous réserver 
de bonnes surprises. 

D |: es 


sr 


:S indba 
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14h30 LES ATELIERS 
De Québec, Réal. 
riault. 

15h30 AU JARDIN DE PIERROT 
«Meunier, tu dors®. 

15h45 DU SOLEIL À CINQ CENTS 
«L'Oeuf de Colombe. 

16h00 BOBINO 

16h30 LE GUTENBERG 


17h00 L'HEURE DE POINTE 
Chroniques du vendredi: les 
grands spectacles, avec Reine 
Malo et les loisirs, sports et 
plein air, avec Jean-Claude For- 
tier. Réal.. Henriette Grenier. 
18h00 CE SOIR 


19h00 LES BELLES HISTOIRES DES 

PAYS D'EN HAUT 

Téléroman de Claude-Henri Gri- 
gnon. Avec Jean-Pierre Masson, 
René Caron, Pau! Desmarteaux, 
Jean Brousseau, Pierre Daignauilt, 
Gérard Paradis, Louis-Ph. Hébert, 
Andrée Basilières, Louise Roux, 
Réjane Des Rameaux, Germaine 


Giroux et Gisèle Mauricet, «La 
Médaille du mérite. A la suite 
d'un acte de courage, on désire 
honorer le Père Ovide, postillon 
de la reine, Un événement co- 
cagse se produit. Emission de 
Bruno Paradis, réalisés par Yvon 
Trudel. 

20h00 ALLER-RETOUR 
eL'Irlande., avec le Dr François 
Lubrina, — «Les «chicanes- qui 
assombrissent les voyages, avec 
Jeannine Lefebvre, chargée de 
cours sur le comportement à l'U- 
niversité de Montréal, et René 
Homier-Roy, journaliste, —- «Le 
cyclo-tourisme en week-end à 
travers le Québec et le Canada», 
avec Louise Roy, de la Fédéra- 
tion du cyclo-toûrisme, Anima- 
teur: Jacques Duval, Réat.. Hen. 
ri Paré. 

20h30 PRIX LOUIS-PHILIPPE-KAMMANS 
Production de la Suisse, -Ru- 
meur», Scénario de Pierre Koral- 
nik et Waïter Weideli, Dialogues: 
Walter Weideli, Musique: Arié 
Dzierlatka, Avec Fernand Berset, 
Agnès Château, Jean Vigny. Pier- 
re Walker et Robert Schmid. En- 
quête policière dans une petite 
ville à la suite de la’mort d'un 
inconnu roulant à 90 à l'heure 
qui s'est fait abattre à deux cents 
mètres d'une forêt. 

22h30 TÉLÉJOURNAL 


22h45 DERNIERE EDITION 


23h00 CINEMA 
23h10 CINEMA 
Les Centaures 


Andrée Thé- 


{The Honkers). 
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Le Tage: 
ses rives florissantes 


Le Tage. Près de 1,000 kilomè. 
tres dont les deux tiers en Es- 
pagne et un tiers au Portugal. 

D'abord un fleuve de plateaux 
qui coule ensuite, par des rapi- 
des et des cascades, au fond de 
vallées étroites et de gorges 
profondes, des alignements mon- 
tegneux qui limitent le massif 
central de la Péninsule ibérique. 

Un fleuve au débit irrégulier 
qui peut se réduire à une simple 
rivière guéable pour subitement, 
gonflé par l'orage, raviner ses 
bords en emportant sables et 
cailloux. Ce n'est qu'à partir 
de Santarem, où se font encore 
sentir les effets de la marée, 
que le fleuve devient navigable 
pour des bateaux de fort ton- 
nage. 

Mais le Tage, c'est d'abord 
Lisbonne, construite sur les 
bords de son estuaire, qui for- 
me un des principaux ports de 
l'Europe du sud-ouest. 

Lisbonne est actuellement le 
point de départ de nombreuses 
iignes de navigation vers l'Amé- 
rique du Nord et du.Sud, en 
même temps qu'un port d'es- 
cale important. Ville phénicien- 
ne conquise par les Romains, 
puis par les Wisigoths, puis par 
les Maures, reconquise en 1147 
après Un siège de plusieurs 
mois, Lisbonne rappelle d'abord 
le souvenir des marins portu- 
gais qui découvrirent l'ile de 
Madère, les Açores, le cap de 
Bonne-Espérance, et portèrent 
au loin la civilisation et la lan- 
gue portugaises. 


C'est encore de Lisbonne que 
le 8 juillet 1497, appareiliaient 
les quatre caravelles de Vasco 
de Gama s'en allant à la décou- 
verte des Indes pour revenir 


Le christianisme vécu 
au jour le jour 


À Second regard du dimanche 
14 mai à 11 heures, il sera ques- 
tion du Congrès de l'ACEP, de 
la Semaine du bénévolat, des 
nouvelles politiques concernant 
le mariage religieux dans le dio- 
cèse de Hull, du Bottin des 
Centres de renouveau chrétien 
et du prochain message des 
évêques catholiques du Canada. 

L'ACEP, ou Association cana- 
dienne de l'éducation pastora- 
le, est une organisation oecu- 
ménique interconfessionnelle et 
interreligieuse qui vise à pro- 
mouvoir la création d'un minis- 
tère de la créativité par le mo- 
yen de l'Education pastorale 
supervisée (E.P.S.). Cette EPS. 
assure aux stagiaires la possi- 
bilité d'exercer leur ministère 
dans des milieux choisis et 
sous une supervision haute- 
ment qualifiée. En tant qu'orga- 
aisation nationale, elle essaie 
de mettre sur pied des modes 
de formation qui préparent les 
stagiaires à cerner avec réalis- 
me et vérité les problèmes des 
gens. Elle vise également le 
développement de nouvelles 
méthodes d'observation qui fa- 
vorisent l'apport de la religion 
à celle des sciences sociales, 
Cette association fut fondée 
aux Etats-Unis en 1925 par un 
professeur de théologie de Chi- 
cago atteint de psychose qui, 
guéri en clinique, décida de re- 
grouper une douzaine d'étu- 
diants de théologie en milieu 
expérimental et en milieu psy- 

- chiatrique. L'ACEP canadienne, 
fondée il y a douze ans, compte 
500 membres: éducateurs, théo- 
logiens, pasteurs et agents de 
pastorales. 

7" 7 L'ACEP, réuni en Congrès en 
avril 77, avait pour thème: «Mi. 
nistères de miséricorde, signes 
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triomphalement quatorze mois 
plus tard. et que le 22 juillet 
1588, partait l'invincible «Arma- 
da». 

Si le Tage moderne évoque 
l'ostréiculture florissante, il est 
surtout à l'origine du développe- 
ment de l'industrie hydraulique 
avec des barrages comme ce- 
lui de Castelo do Bode sur la 


Zézéré, un important affluent du 


Tage, ou ceux de Pracana ou de 
Fratel, sur le Tage lui-même. 

Le Tage c'est encore, en Es. 
pagne, la ville de Talavera avec 
ses orangers et ses citronniers 
dans la plaine fertilisée par les 
eaux du fleuve. c'est Aranjuez, 
ancienne résidence royale, oasis 
au milieu de la steppe, célèbre 
par ses jardins et ses fontai. 
nes. - 

C'est encore le château d'Al 
mourol qui s'élève dans une île 
du fleuve, bâti par les Romains 
et reconstruit en 1171 par le 
Grand Maître des Templiers. 

Enfin, le Tage c'est Tolède, la 
«reconquista» en 1085... le sou 
venir du «Cid». les premiers 
büchers et l'Inquisition… et, au- 
jourd'hui, un centre touristique 
qui offre l'ensemble le plus ca 
ractéristique et le plus achevé 
de ce qu'ont été la terre et le 
civilisation espagnoles. 

Portugais ou espagnol, le Ta 
ge restera toujours ce fleuve 
admirable qui se jette dans le 
mer de Paille, au port de Lis 
bonne et il fera l'objet d'ur 
grand reportage du réalisateui 
Carlos Vilardebo que Radio-Ca 
nada présentera à 20 h 30 dans 
le cadre de l'émission les Beau 
Dimanches, le 14 mai. 

C.L 


% 


vivants d'espérance». À ce pro- 
pos, l'équipe de Second regard 
a interrogé Angelo Brusso (Qué- 
bec}, responsable de la pasto- 
rale à l'hôpital de l'Enfant-jé. 
sus; Carlo Zanetti, pasteur en 
milieu psychiatrique: Robert 
Giffard, superviseur en milieu 
clinique; le père Yvon Saint 
Arnauld, om. 

L'Association des Centres de 


bénévolat du Québec, qui a pour 
but d'aider les personnes qui 
veulent se dévouer aux autres, 
avait organisé la Semaine du bé- 
névolat en avril dernier. À cette 
occasion, on a interviewé Mme 
Thérèse Dussault, membre du 
bureau de direction, sur le Ser- 
vice du bénévolat de Montréal: 
M. Jean Brousseau, directeur du 
Centre d'activité bénévole de 
Québec: Mme Lucile Tremblay, 
du Centre de bénévolat de la 
Valléc du Richelieu: le Dr Denis 
Lazure, ministre des Affaires 
sociales; Mme Yolande Bonen- 
fant, présidente d'honneur de la 
Semaine du bénévolat et repré- 
sentante du Canada aux Nations 
Unies. Pour illustrer l'action de 
ce mouvement, on présentera 
trois formes de bénévolat: la 
Popote roulante, avec Mme 
Jeanne Labelle; le Service de 
transport des gens, avec Mme 
Jeanne-Mance Beaudoin: les 
Grands Frères, avec Pierre Du- 
fresne. 

A cette émission, il sera aus- 
si question de la politique d'en- 
semble de Mgr Adolphe Proulx, 
évêque de Hull, concernant le 
mariage religieux dans son dio- 
cèse. Ayant au moins 18 ans, les 
couples devront, en outre, se 
préparer au mariage. Tout cela 
en vue d'insister sur le sérieux 
de l'aventure matrimoniale et 
de diminuer, si possible, la mon- 
tée des divorces et des sépara- 
tions. D’autres diocèses du Qué- 
bec réfléchissent à cette ques- 
tion. / 


La société médiévale 
vue à travers un 
spectacle total 


En troisième partie des Beaux 
Dimanches, le 14 mai à 21 h 30, 
Radio-Canada présentera les 
Carmina Burana de Carl Orff, 
dans une réalisation de Jean- 
Pierre Ponnelle exécutée à Mu- 
nich en 1975. 

Cette version enregistrée éga- 
lement sur disque Eurodisce met 
en vedette l'Orchestre sympho- 
nique de Munich, dirigé par Kurt 
Eichhorn, le Choeur de la Radio 
bavaroise, dirigé par Gregor Eich- 
horn et les Petits Chanteurs de 
Toelz, dirigés par G.Sch.-Gaden, 
ainsi que les solistes Hermann 
Prey, Lucia Popp, John van Kes- 
teren, Benno Hoffmann, Heino 
Hallhuber, cinquante danseurs, 
mimes et chanteurs. C'est Wil- 
liam Milié qui a signé la choré- 
graphie, et le scénario a été 
mis au point par Jean-Pierre 
Ponnelle et Jean-Louis Martino- 
ty. 
Le philologue Johann Andras 
Schmeller a édité, en 1847, un 
recueil de chansons qu'il nom- 
me «Caärmina Burana» d'après 
l'endroit de leur découverte, en 
1803, le monastère de Benedik- 
beuren, près de Kochelsee en 
Haute-Bavière. Les auteurs en 


‘sont des poètes vagabonds, des 


ménestrels qui écrivaient en la- 
tin, en allemand ancien et en 
vieux français «des textes char- 
gés d'une révolte juvénile, vio- 
lente et parodique». Selon le 
musicologue Karl Schumann, 
«ces chants de louange au Prin- 
temps et à l'Amour, railleries 
et bruyantes chansons à boire 
— témoignages de la révolte de 
la jeunesse contre le monde du- 


‘rement organisé du Moyen Age 


— se joignent en un triptyque 
enchâssé dans l'invocation du 


Après nous avoir renseignés 


-sur le Bottin des Centres de re- 


nouveau chrétien (interviewer: 
André Beauchamp; interviewé: 
Gérard Dionne) qui, en plus 
d'avoir un caractère oecuméni- 
que est bilingue, on nous par- 
lera du texte final du prochain 
message des évêques catholi- 
ques du Canada intitulé: Vivre 


e Le samedi 22 avril, à l'occa- 
sion de son 18e Concours an- 
nuel, le Publicité-Club de Mont- 
réal décernait ses trophées. Le 
Service de la publicité de Radio- 
Canada, section publicité en on- 
des télévisée, .a mérité deux 
Coqs d'or: pour là campagne 
Culture et information filmée, 
et pour. la campagne Enfants- 
adultes, marquée par le slogan 
«L'enfant pour nous, c'est im- 


destin (O Fortuna) et chantent, 
dans la première partie, la ren- 
contre de l'homme et de la na- 
ture (Veris leta facies), dans la 
seconde la joie du vin (In ta- 
berna} et enfin l'amour (Amor 
volat undique}). 

«Ces chants de voyageurs re- 
flètent dans une langue :impul- 
sive, parfois rude et osée, une 
vie dominée par l'implacable 
roue du destin. Fortuna et Anan- 
ke, le Moyen Age germanique 
et la Grèce antique, se rencon- 
trent dans une conception re- 
vendicatrice et cependant fata- 
liste de l'existence.» 

En. 1935, Carl Orff découvrit 
cette édition des «Carmina Bu- 
rana» et il choisit les textes 
latins, français et allemands 
pour ses compositions. 

La réalisation scénique des 
Carmina Burana par la Bavaria 
n'est pas une interprétation pu- 
rement chorégraphique de la 
partition. Elle peint une succes- 
sion de visions de la société 
médiévale et de ses problèmes, 
comme ils apparaissent dans les 
textes des «Carmina» et. comme- 
il est possible de les interpré- 
ter de nos jours sous un angle 
moderne et esthétique, avec 
bien sûr les moyens techniques 
du film. Précisons enfin que 
cette production fut autorisée 
par le compositeur qui célébre- 
ra ses 83 ans le 10 juillet pro- 
chain. ‘ 

C.L. 


en plénitude. Ce message pas- 
toral qui sera publié le diman- 
che 14 mai se veut dirigé vers 
les mouvements spirituels qui 
ont pris naissance il y a quel- 
ques années au Canada. 
Réalisation: Jean Charbon- 
neau. Recherche, interviews et 
animation: Gilles-Claude Thé- 


riault. 
R.H. 


portant», dit par Claude Lafor- 
-tune. 7 

Notre photo: Marcel Laplante, 
réalisateur de la publicité pour la 
campagne Enfants-adultes: Lise 
Campeau, auteur des scénarios 
et rédactrice des deux campa- 
gnes de publicité; Jacques La- 
moureux et Henri Stadt, respec- 


tivement producteur.et réalisa... 


teur de la campagne Culture et 
information. Recherchiste: Clai- 


«Leonor» 


A l'émission Cinéma qui sera 
télévisée le lundi 8 mai à mi- 
nuit dix, on présentera le film 
Leonor, une production franco- 
hispano-italienne. C'est un dra- 
me fantastique réalisé par Juan 
Bunuel, troisième fils de Luis 
Bunuel. Le scénario de Leonor 
a été tiré du roman Ne réveillez 
pas les morts de Ludwig Tieck. 
Le film met en vedette Michel 
Piccoli, Liv Ullman, Ornella Mu- 
ti, Antonio Ferrandis et Angel 
Del Pozo. C'est Ennio Morricone 
qui a signé la musique de ce 
film. 


Le seigneur Richard perd sa 
femme bien-aimée, Leonor. Il é- 
pouse peu après la fille d'un 
vassal, Catherine, mais reste 
obsédé par le souvenir de Lap- 
nor, même après que sa nou. 
le compagne l'a rendu père de 
deux garcons. Au bout de dix 
ans, il fait la rencontre d'un in- 
connu qui lui propose de faire 
revivre la morte. || ramène cel- 
le-ci à son château et tue Ca- 
therine. Leonor ne peut survi- 
vre qu'en se nourrissant de 
sang d'enfants. 

Les spécialistes ont vu dans 
ce film une belle et insolite 
histoire de vampire. 


Leonor 
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ire Brisebois. Fait sans précé- 
dent dans l'histoire de la pu- 
blicité, le même service reçoit 
cette année deux Cogs d'or: le 
Grand Prix annuel de télévision 
sur ruban magnétoscopique et 
le Grand prix annuel de télévi- 
{sion pour «services de plus de 
.30 secondes». 


ques Delisie. 


# AVIS IMPORTANT 


Si vous êtes emprunteur ou voulez investir sagement, les informations suivantes vous seront de grande importance. 
Vous allez prendre connaissance des grands avantages dont nos membres ont bénéficiés en participant avec la 


ess + 


CAISSE POPULAIRE GIROUXVILLE 
PARTS 


Dernier dividende 9 1/2 
Des dépôts ou retraits 
peuvent être faits sans 
affecter votre dividende 
sur votre solde minimum. 


# 10% DE RABAIS D'INTERET SUR LES EMPRUNTS DE 12% 


X 20% DE RABAIS D'INTERET SUR LES. EMPRUNTS DE 13 1/24 
Ce qui représente un taux d'intérêt réel de 


%#- 10.8% DONT LA MAJORITE AVAÏIT UNE ASSURANCE 
EMPRUNTS POUR FERMIERS 

VIE SANS FRAIS ADDITIONNELS. 
Taux d'intérêt réduit, 
Termes convenables- Pour 
achat de ferme, équipement 
défrichement, expansion et 
autres. 


Pour de plus amples détails concernant les chiffres À 
mentionnés, veuillez contacter: 


SERVICES OFFERTS 


CAISSE POPULAIRE GIROUXVILLE 
SAVINGS & CREDIT UNION LIMITED 
C.P. 147 

Girouxville, Atberta 


BATIMENTS 


Pour maison neuve ou usagée 
et roulotte double - Taux 
d'intérêt réduit - Termes 
selon votre budget - aucun 
financement intermédiaire 
requis. 


Æ COMPTES COURANTS (sans frais de banque) DEPOT A TERME 
4 EMPRUNTS DE TOUS GENRES PARTS (Capital Social} 
% Plan 24 X-CHEQUE DE VOYAGE X MANDAT DE POSTE 


Y BOITE DE SECURITE ($4.50 par année) ETC. 


Participer avec nous c’est travailler pour vous-mémes. 


Un seul arrêt pour tous vos services financiers. 


TEL: 323-4600 Guy Tél.: 925-2311 
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PETITES 
ANNONCES 


Subvention de $350 


Si votre maison a été construite 
avant 1946, vous pouvez 
réclamer jusqu'aux deux tiers 


La photo, prise en hiver à l'aide 
d'un système infra-rouge, laisse 
voir que cette maison est très 
mal isolée. Quand on sait que 


Une maison mal isolée 


Dimensions: 25 pieds x 50 


90% des maisons au Canada 


ne sont pas mieux isolées que 
celle-ci, on se rend compte qu'il 
y a beaucoup de gaspillage 
d'énergie. 

Ce printemps, prenez le temps 


 perdsonénergie. 
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du coût des matériaux néces- 
saires À l'isolation, (maximum 
de $350 imposable). Les maté- 
riaux doivent avoir été achetés 
et posés après le premier 
septembre 1977. 


pieds 


rix: $30.00 la saison 


Prét à semer 


La Plantation 
ATél: 487-4840 


d'isoler votre maison. Vous 
vous apercevrez vite que c'est 
payant. 


RP 


Garderait enfants de 0 à 5 
ans, chez elle. 


Brochure gratuite 

Notre brochure 
“Emprisonnons la 
Chaleur” contient 
des conseils prati- 
ques sur l'isolation 
et elle est offerte 
gratuitement. 


Les flèches montrent les Tél.: 462-3967 


pertes de chaleur. 


REMPLIR ET POSTER AUJOURD'HUI MÊME OU, AVEC L'AIDE DE LA STANDARDISTE, 
TÉLÉPHONER À FRAIS VIRÉS À 4255272, INDICATIF RÉGIONAL 403. 


DS CNE CS DU VOUS EN DEN OUEN NN (EE Œ SR UE 
Ma maison a été construite avant 1946 et elle a 3 étages ou moins. 

: D Faites-moi parvenir les formulaires de demande de subvention. 
©] J'aimerais recevoir la brochure “Emprisonnons la chaleur”. 
| Prière d'écrire en lettres moulées. Ce Coupon servira d’étiquette. 


Cherche une famille franco- 
phone pour mon fils âgé de 
13 ans durant les vacances 
d'été. Les frais encourus 
seront payés. Echange possi- 
ble, Mon fils parle anglais et 
allemand couramment et un 
peu le français. Je désire 
‘qu'il connaisse la culture et 
la langue française. Petit 
village ou ferme de préfé- 
rence. 


Nom 
Government 


of Canada 


Gouvemement 
du Canada 


1% 


Adresse 
Ville 


Canadian Home 
Insulation Program 


Programme d'isolation thermique 
des résidences canadiennes 


Code postal 


OEn français DEnglish Kit 


Honourable André Ouellet 
Minister 


L’honorable André Ouellet 
Ministre 


Isolez... c'est payant! 


MIT PPS Le 


Adresser à: Programme d'isolation thermique 
des résidences canadiennes 


| 

| 

L 

| 

| l | C.P. 3030, Succursale À 
L. 


Province__ 


Edmonton (Alberta) TS5J 2G6 ‘ > 
- il faut compter de 2 à 4 semaines pour la livraison. I 
SR EN SE CDS OR DS UD UN DS GR OS D ES 


Tél: 487-1565 
484-4930 (soir) 


‘s \ ON 
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HOCKEY 


Le CANADIEN de Montréal a pris les devants 3-0 dans 
sa série demi-finale qui l'oppose aux MAPLE LEAFS 
en remportant une victoire de 6-1 samedi soir au 
Gardens de Toronto. Les troupiers de Roger Neilson 
qui s'étaient promis de se racheter après avoir perdu 
les deux premiers matchs par 5-3 et 3-2 au Forum ont 
été impuissants devant la solide défense du Tricolore. 
L'on s'accorde pour dire que l'absence du défenseur 
BORJE SALMING et de l’ailier TIGER WILLIAMS a 
fait une grande différence. GUY LAFLEUR a mené 
l'attaque du CANADIEN en marquant ses sixième et 
septieme buts des séries. Les autres marqueurs ont été 
STEVE SHUTT, RICK CHARTRAW, YVON LAM- 
BERT et JACQUES LEMAIRE, tandis que GEORGE 
FERGUSON a réussi le but unique des LEAFS. Si ce 
n'eut été pour le beau travail de MIKE PALMATEER 
dans les buts, qui a bloqué 39 lancés, le compte aurait 
pu être beaucoup plus désastreux pour les LEAFS. Au 
moment où vous lirez ces lignes, le TORONTO aura 
probablement été éliminé pour cette saison. 


À Phitadelphie, BILL BARBER à marqué son cinquiè- 
me but des séries lorsque les FLYERS ont triomphé 
des BRUINS de Boston au compte de 3-1, dimanche 
soir, Cette victoire signifie que les hommes de FRED 
SHERO sont bel et bien de la partie seulement un 


match séparant les deux équipes. Les BRUINS'ont une. 
Les : autres 


avance de deux victoires contre une. 
marqueurs pour les FLYERS ont été ANDRE DU- 
PONT et OREST KINDRACHUK, tandis que le 
défenseur BRAD PARK a riposté pour les siens. 


Dans ta Ligue Mondiale de hockey, MARK HOWE a 
marqué 3 buts lorsque les WHALERS de la Nouvelle 
Angleterre ont défait facilement tes NORDIQUES de 
Québec par 6-3 remportant la dermi-finaie par 4 
victoires contre 1. Les WHALERS affronteront main- 
tenant les JETS de Winnipeg dans la finale qui 
débutera à Springfield vendredi soir. 
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À Prague, en Tchécoslovaquie, Equipe Canada a 
combié un déficit de 4-1 pour sortir victorieuse 7-5 sur 
‘la Suède aux championnats mondiaux de hockey, Le 
triomphe a fait monter les CANADIENS au troisième 
rang ex-aequo aux Suédois, les deux équipes ayant 
récolté 4 victoires et subi 2 défäites, La Tchécoslova- 
quie demeurait au premier rang des huit équipes avec 
6 triomphes contre aucune défaite, suivie de l'Union 
Soviétique avec 5-1. C'est PAT HICKEY qui a été la 
vedette du match contre jes Suédois samedi soir 
lorsqu'il a fait le tour du chapeau, a marqué trois 
filets, tandis que MARCEL DIONNE, MIKE MUR- 
PHY, BRAD MAXWELL et DON LEVER en réussi- 
rent chacun un, En vertu de la victoire, le Canada a 
encore une chance de décrocher la première place et ia 
médaille d’or. 


AU HOCKEY JUNIOR 


Les PETES de Peterborough ont défait les BRUINS de 
New Westminster 7-2 au tournoi de la Coupe Memo- 
rial, emblème de la suprématie du hockey junior 
majeur à Sudbury, Ontario, dimanche. Les PETES 
avaient subi la défaite au compte de 5-2, la veille aux 
mains des DRAVEURS de Trois-Rivière à Sauit 
Ste-Marie. - 


GOLF 


Le dyramique joueur aux cheveux roux TOM 
WATSON a remporté son troisième tournoi de la 
saison dimanche lorsqu'il a roulé un 66 durant le 
dernier parcours du tournoi BYRON NELSON à 
Dallas. Cette victoire lui a valu un prix de $40,000.00 
ce qui a fait que WATSON devient le dix-septième 
joueur à avoir accumulé plus d’un million de dollars 
sur les parcours de golf. Ce fut son neuvième titre 
américain, sans compter ses deux triomphes à l’om- 
nium BRITISH OPEN. 


* 


par Benoit Pariseau 


LEE TREVINO s'èst placé deuxième, dimanche, suivi 
de quatre joueurs qui se partagèrent la troisième 
position. Ce sont: le vétéran DON JANUARY, DAVE 
STOCKTON, ED SNEED), et JOE INMAN. 


SPORT DES ROIS 


Le poulin AFFIRMED a remporté la 104ème course 
KENTUKY DERBY à Louisville, samedi. C'est le 
jockey de 18 ans, STEVE CAUTHEN, qui montait le 
poulin de 3 ans. La victoire a valu à son propirétaire, 
la somme de $186,900.00, Une foule de 131,000 
spectateurs a assisté à la fameuse épreuve, 


FOOTBALL -. 


HW se pourrait que l'excellent receveur des BLUE 
BOMBERS de Winnipeg, TOM SCOTT, devienne 
membre de l'équipe. des ESKIMOS d'Edmonton. 
SCOTT s'est placé premier parmi les receveurs de la 
Conférence de l’ouest, la saison dernière avec des gains 
se totalisant à 1,079 verges. Il est devenu agent libre à 
la mi-avril et espère se tailler une place avec l’équipe 
des LIONS de DETROIT de la Ligue Nationale de 
football. S'il ne réussit pas, il voudrait jouer pour les 
ESKIMOS avec lesquels il a eu des pourparlers. 


Le canot. camping: toute une aventure 


(S.OP.)-Au début de la 

colonie, Indiens et voya- 

geurs parcouraient les voies 
navigables du nord-ouest 
québécois sur de très lon- 
gues distances. Le canot et 
le camping à la bonne fran- 
quette étaient alors, tout 


hydrographiques: 


Coulonge, 


superficie de 5,257 milles 
carrés et s'étend jusqu'à la 
tête de cinq grands bassins 
ceux de 
rivières des Outaouais supé- 
rieure, Gatineau, Dumoine, 
tous quatre af- 
fluent de la rivière des Ou- 


comme maintenant, les mo- 
yens de transport et d'hé- 
bérgement les mieux adap- 
tés à nos vastes territoires 
vierges. 


En 1974, le canot-cam- 
ping est une belle aventure. 
A travers l'immense enche- 
vêtrement de forêt, de lacs 
et de rivières du parc de la 
Vérendrye, le gouverne- 
ment provincial a jeté, de- 
puis 1969, les bases d'un 
gigantesque réseau qui com- 
prend 1,500 milles de voies 
nävigables, dont 700 milles 
de“circuits balisés et entre- 
tenus. 


‘Nommé en l'honneur 
de Pierre Gaultier de Va- 
rennes, sieur de la Véren- 
drye, découvreur des Ro- 


cheuses, le parc couvre une 


taouais, et celui de la riviè- 
re Nottaway, affluent de 
la baie James par les eaux 
du bassin de drainage de la 
rivière Bell. 


Malgré les portages et 
les rapides qui, bien sou- 
vent le long du parcours, 
forcent à la halte, les ran- 
données en canot restent 
à la portée des familles, des 
groupes d'experts et même 
des débutants. Selon le cir- 
cuit, l'expédition peut du- 
rer entre deux et 15 jours. 


Le canot-camping est 
un excellent prétexte pour 
les photographes et les orni- 
thologues amateurs. .Le vo- 
vage se fait tout en beauté. 


Afin d'assurer ou de varier brochet, le doré et la truite il ne leur est pas permis de tres secteurs du parc sont 
durant toute rapporter leurs prises à la réservés aux mordus de la 
Cependant, d'au- pêche. 
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la substance, les canotiers, 
sont autorisés à pêcher le 
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mouchetée 
l'expédition. Bien entendu, maison. 
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DES CHIFFRES 

Une enquête indique 
que depuis 1969, 60 0/0 
des canotiers-campeurs sont 
d'origine américaine. Les 
autres étaient des Québé- 
cois et, en grande partie, 
originaires de la région de. 
Montréal. 


; Les statistiques démon- 
© trent également que le 

nombre des canotiers-cam- 
peurs a doublé en 1970. 

En 1971, le nombre de visi- 
teurs avait augmenté de 65 
0/0, sur 1970. En 1971, 

10,000 amateurs ont utilisé 
5,000 canots pour faire des 
excursions qui ont duré de 
deux à 15 jours et parcou- 
rir de 20 à 1,500 milles. 
Au retour de ces expédi- 
tions, 95 0/0 des carotiers- 
campeurs ont affirmé qu’ils 
allaient revenir. Afin de les 
recevoir tous, y compris les 
nouveaux adeptes, depuis 
ce temps, que le repos dans 
la grande nature attire de 
plus en plus, on a fait amé- 
nager deux autres parcours. 


RES & SPECT 


Henry 


Miller 


De sang-froid 
et de soleil! 


par Jacques Ferron 


C'est le très vieil Henry 
Miller, le monstre sacré, 
une sorte de lézard en de- 
hors de son œuvre, au bout 
de sa vie, et qui se chauffe 
au soleil, au bord de sa 
piscine, en Californie. Il a 
consenti à ce qu'on tourne 
sur lui un de ces documen- 
taires sophistiqués, qu'on 
appelle films d'Art pourvu 
qu'il ne s'en rende pas 
compte. Comme on fait 
pour les fauves. C'est là 
une première difficulté que 
le cinéaste Robert Snyder 
a rencontrée. Les péripé- 
ties du tournage sont ra- 
contées en même temps 
que Miller se raconte, et ce 
sont ces deux récits con- 
currents qui s'accordent et 
donnent au livre (Henry 
Milter par lui-même) sa 
trame. La deuxième diffi- 
culté consistait à tirer des 
témoignages du vieux lé- 
zard, à lui faire revivre sa 
vie, son œuvre. 

Pour la résoudre, on l'a 
remis à l'eau, dans la pis- 
cine, étant donné que l'eau 
baigne toute origine, et là, 
on lui a demandé : “Henry, 
puisque vous y êtes, quel 
est votre premier souve- 
nir ?" Et Miller de dire que 
c'est un chat mort! Puis il 
enfile avec la verrue de sa 
mère, et toute son enfance 
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à Brooklyn y passerait s'il 
ne commençait pas à avoir 
froid dans l'eau. On l'en 
tire, il déjeune d'un crois- 
sant et l'on continuera 
au sec. 

Quand les souvenirs 
font défaut, on lui donne 
à lire un passage approprié 
de son œuvre. À Paris, où 
il deviendra l'écrivain cé- 
tèbre, on aura te concours 
de ses amis, tout particu- 
lièrement de Lawrence 
Durreïl. Et le vieil Henry, 
ainsi guidé sur ses par- 
cours antérieurs, et qui 
continue à vivre, puisqu'il 
épouse chemin faisant une 
japonaise, le fait sans plus 
d'affectation qu'un clown. 

11 paraît que le film est 
bon et qu'après l'avoir vu, 
un chroniqueur de la télé- 
vision anglaise, qui ne 
connaissait pas l'œuvre de 
Miller s'est empressé de 
lire tous ses livres avec 
comme résultat: ‘Je ne 
serai plus jamais le même”. 
C'est là en littérature l'é- 
loge suprême. Quant au 
livre tiré du film, Henry 
Miller par lui-même, 
cet album qui fait honneur 
à Stanké, l'éditeur, il s’a- 
dresse surtout aux ama- 
teurs de l'écrivain et à qui, 
en général, a du goût pour 
les marginaux. Miller en a 


a 


été un, fuyant dit-il, le 
monde des hommes- 
insectes. Marginal qui a 
réussi, auteur célèbre, il 
reste désinvoilte et farfelu, 
innocent de sa gloire, in- 
nocent de tout, même de 


Récits beaucerons 


Les revenants qu'on mérite... 


Vous savez ce que signifie 
“avoir des connaissances" ? 
Paul Jacob, dans les reve- 
nants de |a Beauce (éditions 
du Boréal Express), définit 
ainsi le terme connaissances: 
‘’sensations diverses qu'un hu- 
main perçoit en présence d’un 
trépassé”. Ce peut être des 
sensations visuelles, auditives 
ou, cas plus rares, des sensa- 
tions tactiles ou olfactives. 

Ce livre est une brève étude 
folklorique aù l'auteur dégage, 
à partir de récits populaires 
recueillis dans la Beauce, les 
divers modes de perception 
par lesquels les défunts signi- 
fient leur désir d'entrer en con- 
tact avec des parents, amis ou 


Henry Miller, ce lézard heureux... 


ACL 


la misogyÿnie qui préside 
à son érotisme et à sa 
verve. Il prétend avoir ré- 
vélé le pire pour garder le 
meilleur en lui, une petite 
tendresse, un sens vapo- 
reux du sacré. Pourquoi en 


par Ghislaine Pesant 


voisins. Parmi les formes de 
manifestations, relevées dans 
ces récits légendaires, viennent 
en tête les manifestations audi- 
tives, verbales ou sonores, sui- 
vies des apparitions sous forme 
d'homme, d'animal, de fan- 
tôme ou de mirage, sans ou- 
blier les phénomènes naturels 
et les déplacements d'objets 
inanimés. 

L'étude du temps et du lieu 
choisis parles visiteurs d’outre- 
tombe fait l’objet du second 
chapitre tandis que le troisième 
nous présente les motifs pour 
lesquels les morts se mani- 
festent. 

Voilà en gros ce que l'auteur 
a su tirer des 175 récits rappor- 
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| Sous la direction de 
‘Fernand Dumont, Jean 
Hamelin et Jean-Paul 
Montminy, les Presses de 
l'Université Laval lancent 
idéologies au Canada 
francais: 1930-39; il 
s'agit du numéro 11 de 
la collection “Histoire et 
sociologie de la culture”. 


L] 


Aux éditions du Jour, 
on présente Les secrets 
d’une chocolatière 
d'Irène Dubé Pelletier. 


TA 


l. 


Prenons la parole! 
est le titre d'un petit 
manuel de vulgarisation 
des techniques d'infor- 
mation et de propagande 
à l'usage des militants 
de la classe ouvrière qui 
voit fe jour chez Parti 
Pris; un livre signé Pierre 
Graveline. 


contrevenir ? Ce n'est pas 
le sang froid du vieux lé- 
zard qui compte à la fin, 
c'est le soleil de Californie 
oùil se chauffe, heureux et 
fertile, recupéré par le rêve 
américain. 


(me 


En coédition Eyrolles/ 
Paris et l'Agence d'Arc 
de Montréal, on lance un 
Guide de gestion rou- 
tière qui constitue le 
bilan de 6 années de 
travail d'un comité formé 
d'une vingtaine d'experts 
canadiens. 


(as 


Dans se collection de 
poche ‘Québec 10/10”, 
l'éditeur Stanké vient de 
rééditer Famille-sans- 
nom de Jules Verne, un 
roman historique basé 
sur la Rébellion de 1837 
au pays; cette réédition 
reproduit intégralement 
l'édition originale, avec 
les dessins de Tiret- 
Bognet. Pour connaître 
entre autres, les préju- 
gés de Verne contre les 
Anglais. 


tés par des informateurs dont 
l'âge varie entre 25 et 92 ans 
et dont les événements dont 
ils ont été témoins ou victimes, 
ou qu'on feur a racontés, re- 
montent jusqu’au siècle der- 
nier et, dans l'autre sens, jus- 
qu'en 1972. 

Si l'on en juge d'après la 
bibliographie présentée à la 
fin de l'étude, celle-ci aurait eu 
tout avantage à en exploiter 
les ressources, car l'analyse 
demeure, quant à nous, assez 
décevante. Heureusement, l’au- 
teur nous a servi 23 récits dont! 
la langue originale et savou- 
reuse nous fait oublier que son 
étude nous a laissée sur notre 
appétit. 


EE , 


> Un paradis sur terre? 


Vous rêvez d'habiter un 
village, une ville, voire 
même un pays, où les prin- 
cipes écologiques ont été 
mis au pouvoir, Où la con- 
servation de l'énergie l'em- 
porte sur le gaspillage, où 
hommes et femmes évo- 
luent sans agressivité ni 
stress, dans un climat d'é- 
panouissement physique 
et intellectuel total ? Com- 
me on dit familièrement, 
ce n'est pas demain la 
veille, mais tout un chacun 
pourra néanmoins alimen- 
ter ses rêves les plus para- 
disiaques, les plus chers, 
à la lecture d'Ecotopie, 
roman d'Ernest Callenbach 


que les éditions l'Etincelle 
Viennent de publier en tra- 
duction de l'américain. 


De et ne a de nee de Se men me ne 


Ecrite sous la forme d'un 
reportage, cette œuvre ro- 
manesque met en scène 
un journaliste américain, 
Will Weston, que le Times- 
Post envoie chez les Eco- 
topiens afin de témoigner 
de leur mode de vie. L'ac- 
tion se passe en 1999 et 
c'est la première fois de- 
puis 1980, année où la Sé- 
cession est intervenue et 
à partir de laquelle toutes 
communications normales 
ont été interrompues entre 
les États sécessionnistes et 
le reste des États-Unis, que 


le voyage d'un Américain 
en Ecotopie est ainsi offi- 
ciellement arrangé”. 
Autant le dire tout de 
suite, l'ami Weston, que le 
capitalisme nourrissait 


comme un cancer, finira 
par trouver, au fil de sa 
mission, que la mentalité 
écotopienne lui sied com- 
me un gant et cela au point 
de décider d'y rester. 

Or, ce n'est pas sans mal 
que notre journaliste amé- 
ricain prendra sa décision, 


-analysant, critiquant et 


disséquant constamment 
sa perception des prin- 
cipes écotopiens dans son 
carnet de reportage. Com- 


ment, en effet, supporter 
un tel isolement des autres 
pays, ne serait-ce qu'en 
matière économique ? Les 
“jeux de guerre” tels que 
pratiqués en Ecotopie ne 
sont-ils pas barbares et en 
contradiction avec les no- 
tions d'amour et de sa- 
gesse _prodiguées par les 


habitants de ce ‘pays uto- 
pique”? Comment parler 
de famille et désigner sous 
ce terme une cellule de 
‘cinq à vingt personnes vi- 
vant ensemble et ayant ou 
n'ayant pas entre elles 
de liens de parenté" ? Etc, 
etc... 


On comprendra, dès 


lors, que Callenbach a en- 
trepnis la rédaction d'Eco- 
topie avec une attitude 
très critique. Alors qu'il 
aurait pu simplement se 


contenter de se gargariser 
de beaux principes et d'u- 
topies écologiques, le ro- 
mancier ouvre au fil des 
pages autant de portes à ia 
réflexion, et c'est précisé- 
ment ce qui fait la force de 

son livre — tout en admet- 


ERNFST CALLENBACH 


Eeui] DRGDDE, 


Sur les sentiers tracés par Huxley ct Wells... 
Peut-être ke roman de notre avenir. 
L'UTOPIE ÉCOLOGIQUE, est-ce pour demain 7 


tant que le non initié y 
trouvera ici une somme 
gargantuesque d'informa- 
tions souvent scientifiques 
sur ce sujet à la mode, 
qu'est l'écologie. 

À la lecture, on songe 
parfois à Huxiey, Wells ou | 
Orweli, mais la vision de : 
Caïllenbach se distingue de : 
celle de ses célèbres pré- 
décesseurs au chapitre dü 
‘devenir de l’homme‘ 
Alors que, tel un cri d'alar- 
me, on avait découvert les : 
misères d'une société dés- 
humanisée dans ‘‘Le 
meilleur des mondes” ou 
1984", on se prend à ré- 
ver dans Ecotopie d'une 
société meilleure, vraiment 
meilleure. Allez-y voir! 


par l Jacques Thériault 


L'an 1999, vu par Ernest 
Calienbach...entre l'utopie 
- et fa réalité. 


+ + 


ee ete 2 Le ue ee ee mu mere à 


D 
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à 
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A fe. "*E XX 
7 Têtes a”: 


SAUREZ- SE 
VOUS RASSEM- Ÿ 
BLER CES OBJETS 
2 PARZ PAR 
ASSOCIATION À 
D'IDÉE? 


Parmi les sept rectan 


gles numérotés de droite, quels sont ceux qui ont été extraits du 
dessin, à gauche ? 


“apood ex 39 

30,7 — “nvoIeu a] 32 ROP 
?T — ‘Sayonq Sa] J2 2[90d 27 
—"uomaed aj 32 anbstp #7 — 
‘uoyonoq a] Ja afpeinoq eu 


TT 
0] 


} 


TAVdt “Dis donc Pierre, tu n’as pas trouvé mon chien, ma hache et ma casquette ? ” 


€4-ra-S9-+p4-c'v 


“aique | 9p 3dn09 g â 
SATTINAA S11 suëp 2yanbseso ej 3° omed 
5H - PINS sYontS E SE 
“HE RP JPROQ 110 IP En US Ua 97 


ALLAINLAIG 
SATIVHONV Ce dessin a été séparé en deux. Si l’on rapprochait les 
d deux parties, on découvrirait des anomalies. Combien ? 
LRE' Et lesquelles ? 
STIONVLIRA 
| D } ] à D 
SNOILNIOS ol 4) 


ET SJE PLAÇAIS UNE 
PETITE ANNONCE. 


2lchel Te 


Cette page et les prix que 


PAC 


REG 
JTE AE VOIS FAS DE DUS-MARIN, 


nous offrons sont une 


gracieuseté de la maison 
CONNELLY 
“MGcKINLEY LTD. 


19007 - 10%e rue 
Tél: 422-2222 


D AP M LE 8 men ere à dm ae dans DU 2 me qe nee 


- _ Réponse du no. ENTASSER 
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RCE 


8 lettres cachées 


HOTS CACHES 


lofu/r[ulol1ls/s|s|1[n[vlnle 
Qlslalililelelelelvielislile | 


z|sslelalulalolvirivielr 


Antérieurement futile .… partiel Tardif 
: arTogance umer pETmis trace 
atomes Lavoi protêt traitement 
aventurier avoir . transversale 
lilas Refrains trésor 
Céleste livre TiVE trève n EC 
cornes lois ruelle EME EME 
; Le Volonté EMÈE EU LME 
Devenir Nocer Etrts 
noir Sale 18) 
Elèves noires saturne 7 
notificaiion Sauce d 
i tudes . 
Fatigue SETVI 
fermeture Pages site 
férue palace songer 


HUMMER ISTrEZI 


S8p£ ANYT140Ud 


| PROBLEME 3485 
12345678 910112 


4 Abrév. an 1. de “Frère”: — ST 
HORIZONTALEMENT po ee Free Qui nous veut u ma … qe du fière ou de la soeur. Deux fois, Préfixe. 
np: N - ux de l'orgue, — Dém. 
= Rte à poterie. — Support à lampion. L: : e pti Pile faut. — A quel endroit. 10 DeIpropre. — Prén nas 
— Rude au goût. — Souverain. — Instrument à vent. : etit-fils d'Hellen, - Note. - Petit coute: 
© 3 Peigne du tisserand. — Érrer ça et là. — Lac africain. 7 Couvert d'une couche d° iodure. — Ombellifère viva- 12— Privé de chaleur. Fruit, it couteau, 


4-— Outil de maréchal. — Genre d'insectes diptères. 
5— Câble attaché a un objet submergé (pl.) — Ouvertu- 


pe . % : LA 
6 3 tres de tenace — Bière anglaise. CONCOURS DES MOTS CACHES 


7-— Chiffre. — Froment. 


8- Éminence. = Marchand (abrév.) — Cri de douteur. REPONSE DE LA SEMAINE DERNIERE: CHAVIRE COMMENT PARTICIPER: 
— Adv. de lieu. 
9— Du verbe relier. — Petit rongeur GAGNANTE: : Trouvez le mot caché et faites-le 
10— Nommé — Non vêtue. — Dix fois dix. aime Da oville parvenir à: 
11- Sentier, — Espace réservé dans un plancher pour por- pite 88, 
ter l’âtre d’une cheminée. : Jean-Côté, Alta Les Mots Cachés | 
12-— Roue à gorge d’une poulie. — Faible. | a Le Frañco-Albertain 
VERTICALEMENT Les Capucins de Toutes-Aides RE on àle : 
1— Mares où barbottent les canards. et leurs dignes confrères 159 1M5° 


Prix de cette semaine: 


" mm mme me mm mm mm ee te ee de te ae vu mate 7 


-2-. Sentiment naturel. — Mélanger. 


.de_ Marie-Anna-A. Roy 
3-— Demeuriez. — En forme de SRE Réal - - 
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ANNINERSAIR 


0Q 


ES 


Meilleurs voeux aux membres suivants de la Sécurité Familiale 


LUNDI 15 mai 


Marcel BLAIS, Edmonton 
Mme Claire McNEIL, Edmonton 
Raymond SYLFESTRE, StJvan, P.0. 


MARDI T6 mai 


Dr Jacques ,BERNIER, Edmonton 
Richard CHALIFOUX, Falher 
Hilfrid DESAULNIERS., St-Paul 
Roland PROULX, Edmonton 
Gabriel SLARD, Jean Côté 

Mme Janiée K, VALLEE, Bonnvcille 


WERCREDI 17 mai 

Mine Rita MC. DALLAIRE, StPaul 
Mme Géraldine DÉSAULNIERS. Falher 
Claude GAUCHER, Bonnyville 

Louis COUDRE AU, Beuumont 

Mme Juliette LOISELLE, GCirouxtville 
JEUDUI8 mai 

Claude BEAUDOIN, Father 

Maurice BOUCHARD. Cirouxville 


Ume Pauline M. GRAUMANX. Camrose 
Laurent LEROUX, Edmonton 
Penant SAFARD. Edmonton 


DELEGATION de FACFA au 
des FRANCOPHONES 


Ronald AUBIN, Michel 
BILODEAU, Léo BOSC, Gilles 


MOTUT, Alain NOGUE, Gilbert 
Roger MOTUT 
président général 

de l'ACFA 


BLAY et Eugène TROTTIER. 


BEAUDOIN, Thomas 


COMEAULT, Jean-Louis DENTINGER, Jean 
DURANT, Hervé DUROCHER, Jean-Claude LAJOIE, 
Roger LALONDE, Marcel LAVALLEE, Roger 


RENAUD, Marie SZASZKIEWICZ, Gaëtan TREM- 


VENDREDI 19 mai 


Evangeliste J, COTE, Glendon 

Mlle frêne CAGNE, Edmonton 

Mme Madeleine GAMACHE, St-Paul 

RP, Raphael LESSARD, 6.m.i, High Prairie 
Denis RICHARD, Lac La Biche 

Léopold SASSEVILLE, Jean Côté 


SASIEDI 20 mai 


Laval BERGERON,. St.Isidore 
Claude DION, Donnelly 

Mile Murielle R. DOYLE, Falher 
Mme Marie CAGNE, Cuy 

René C, LAGNE, Edmonton 
Claude HUOT. Edmonton 


DIMANCHE 21 mai 


Eugène B. CIHALIFOUX, Falher 

Michel DALLAIRE, La Corey 

Sr Alice DÉSFOSSES, c.s.c., Maillardville, B.C, 
Rév. P, Jacques JOHNSON, o.m.i., Falher 

Léo J. LAVENTURE, Lac La Biche 

Denis 4. TÜRCOTTE, MacKenzie, B.C. 


Joseph M. VERREAU, Tangente 


FORUM NATIONAL 
HORS QUEBEC 


CADRIN, Ronald 


PROULX, Gaston 


Léo BOSC 
directeur gén 
de I'ACFA 


MEMBERSHIP et INFORMATION 
10008-109e rue, Edmonton T5J IMS5 


L ” (403) 429-7611 


} 
| Gabriel J. BROUSSE AU, St-Vincent 
Eugène CARON, Morinville 


CARTES D'AFFAIRES 


Alain & Monique Bouchet 


Pour tous vos 
besains immobiliers, 
service efficace. 
Bur,: 
City Wide Reaity | Marcel Roy 


288 - 9941 E ÉFOUR 


LEO AYOTTE AGENCIES LTD, 
Bonnyville 


Rep.: LEO AYOTTE 
Assurances générales 

Centre Culturel de FA.C.F.A. 
Tél.: 826-5275 


Automobiles, maisons, etc. 
Cal 


ÉDIFICE LA SURVIVANCE 
10008 - 10e rue, Edmonton gary 

App. 102, 1809 - 5e rue. SW. 
Tél.: 262-5366 


Bur,:422-2912 — Rés.: 455-1833 
Edmonton-Nord 


19014 - 109 rue 
Tél: 424-2565 
Falher 

Caisse Francalta 
Tél: 837-2227 
Carrefour-Legal : 


Husky Crane Service Ltd. 


Location de grue à tour 
Personnel de montage 
Erection + Démantélement 


Tél: 289-8081 


Rés.: 
286 - 2031 


Edmonton-Sud 
9208 - 88e avenue 
Tél.: 469 - 8240 
St-Paul 


HUTTON UPHOLSTERING 


Housses de toutes sortes 
Réparations de tentes et auvents 
Estimés gratuits 
10542 - 96e rue Tél.: 424-6611 


Tél: 645-4800 
Legal, Alta. 
Tél: 961-3665 


-encr—André-Jean R ENAUD 


7 TeB-17 
9-3206 


SERVICES 


DR. PAUL HERVIEUX 


Dentiste B's CERAMIQUE 


51/2 milles au sud-est de 
PEACE RIVER 
Tél.: 624-8120 


Edifice Glenora Professionnal 
10204 - 125e rue 


VV Etes 


ARTE 


4914 - 50e avenue, 


Fa 259251-58 rue Edmonton 


TECHNIQUES 


Bur.: 452-2266 - Rés. 454-3406 Articles en céramique, vente de matériaux 


HAIR DIMENSION LTD. 


10012A - JASPER AVENUE, 
EDMONTON, ALBERTA TSJ 1R7 


(403) 424-7484 
Cecile Allard 


DR. R.D. BREAULT 
DR. R.L. DUNNIGAN 


Dentistes 


Strathcona Medical Dental Bldg 
Pièce 302, 8225 - 105e rue 
Tél.:439-3797 


EDMONTON RUBBER 
STAMP CO. LTD. 


Fabricants d'estampes 
en caoutchouc 
et de sceaux 
10127 - 102e rue 
Tél,: 422-6927 


DR. R.J. SABOURIN 
Dentiste 


213 Le Marchand 
Edmonton 


Bur.: 488-1880 - Rés.: 488-3713 


SERVICES DE 
& NS. RECHERCHE ET 
, IDE REDACTION 
SLAIR DORE, GERANT !-t66. 
8012-1314 ave 4753371 
idées, Développement d'idées. 

Recherche, Rédaction, 
Coordination, Traduction 


Ÿ af  13f553r100 
.CRBE-ZOF Ne i 
.9 


Tél: 4748011 


Sraphica 


8815t-92e rue, T6C 3P9 


LACHMAN KING & CO 


Terre noire, sable, gravois. Services 


Ok) 


. v "Travaux pubs Public Works 
C} " - Canada … Canada 
APPEL D'OFFRES 
LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entre- 
prises ou services énumérés ci-après, adressées à 
l'administrateur régional des Services financiers et 
administratifs, région de l'ouest, Ministère des Travaux 
publics du Canada, pièce 200, 2e étage, 9925 - 109 
| rue, Edmonton, Alberta (Tél.: (403) 425-7083) seront 
reçues jusqu'à l'heure et la date limites déterminées. 
On peut se procurer les documents de soumission, sur 
versement du dépôt exigible, aux bureaux du minis- 
tère énoncés ci-dessous. 


PROJET NO 034140-003 SEPARATE SERVICES 
WATER, HEAT & SEWAGE FORT CHURCHILL, 
MANITOBA 


Date limite: 11h30 (MDST) le 26 mai 1978 


Dépôt: $100.00 


Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux bureaux suivants: Pièce 200, 2e étage, 9925-109 
rue, Edmonton, Alberta; 801 Edifice des Ressources 
Naturelles, 205, de ave. S.E., Calgary, Alberta; 902 
Spadina Cresent, box 1208, Saskatoon, Sask.: 701 
Financial Bldg. 2101 Scarth St. Regina, Sask.; 201 
Federal Blidg., 269 Main St, Winnipeg, Manitoba; 
1110 W. Georgia St., Vancouver, B.C.; 4900 Yonge 
Street, Willowdale, Ontario et peuvent être consultés 
aux bureaux de l'Association de Construction situés à 
Edmonton, Calgary, Alberta; Saskatoon, Regina, Sas- 
katchewan; Willowdale, Ontario au Builders Exchange, 
Winnipeg, Manitoba et Amalagamated Construction 
Association de B.C., Vancouver, B.C. 


Si vous désirez plus de détails, contactez: 


M. JS. Harris, directeur du proiet Tél: (403) 


425-6290 | 
INSTRUCTIONS 


éral 


Le dépôt afférant aux plans et devis doit être sous 
forme d'un chèque bancaire visé, établi à l’ordre du 
Receveur Général du Canada. | sera remboursé sur 
réception des documents en bon état dans le mois qui 
suivra le jour du dépouillement des offres. 


Ni la plus basse ni aucune des soumissions ne sera 
nécessairement acceptée, 


Commercial 
Résidentiel 
Terrain 


Telex: 037-3840 fs ARD A 


8935 - 82 Avenue 


9104 — T18e ave, Edmonton Edmonton, Alberta 
Ts8 0v1 RENE AMYOTTE 
me e:SS nueuur| 
IMPRIMERIE 
OPTICAL PRESCRIPTION LA SURVIVANCE 
COLLEGE PLAZA PRINTING 


. 8217 - 112e rue 
PAUL J. LORIEAU 
Tél: 439-5094 


Marcel Doucet 
10010 - 109e rue Tél.: 424-8267 


BENOITON & ASSOCIES 
Comptabilité - Impôt 

Imperial Lumber Buiiding 
208 - 10018-105e rue, 

Edmonton, Alta. Tél,: 424-6301 


201- 10029A - 100ave. 1130 - 102 ave. 
Grande Prairie Dawson Creek, C.B. 
465-4188[Tél.: 532-3587 Téi.: 782-2840 


J.P.R. (RON) COMEAULT 


Représentant régional d'Assurance-vie 
des Chevaliers de Colomb 
Téi,: (403)-488-5653 
Rés.:423-4750 


Centre Chevaliers de Colomb 
10140-119% rue, Edmonton, Alberta 


GUY. G, NOBERT 


Comptable agréé 
831 Professional Building 
7, rue Ste-Anne 
St-Albert, Alberta 
Tél: rés 973-6601 
bur 458-8686 


. , 
galerie d'art 
spécialité: gravures canadiennes 
poterie d’art 
encadrement artistique 


HECTOR R. THERRIEN, C.A. 


Comptables agréés 

442 Birks Building - Avenue Jasper 
et 104e rue Edmonton, Alta 
Tél.: 424-8121 {rés.) 433-5611 


JULIEN BOUCHER TRUCKING. 
R.R.2, New Sarepta, Alta 


personnalisés. 
Té 


l.: 086-6871 


NE ; - au 

TOUS V 4 ERIC LATE ICE EE 
2n8.85t4. Lion 03 enr DT 
83.4 6b169 
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. AVIS QUEBEC (QUEBEC) 
d'Audience Publique 


Loewx Le Concorde 
1225, Place Montcalm 


OTTAWA 


OUava. le 27 avril 1974 2,rue Rideau 


MODIFICATION A L'AVIS D'AUDIENCE PUBLIQUE WINNIPEG (MANITOBA) 
PREMIERE PARTIE 
Winnipeg fun 


DU 26 JANVIER 1978 2. Placé Lombard 


OTTAWA (ONTARIO) LONDON (ONTARIO) 
LE 12 JUIN 1978 
Holidas Inn 

London City Centre Tower 
300. rue King 


. REMISE. A PLUS TARD DU RENOUVELLEMENT DES 
LICENCES DES RESEAUX DE LA SOCIETE RADIO-CANA-. 
DA 


Le 26 janvier 1978, le Conseil à publié un avis d'audience 
publique mentionnant qu'une audience publique aurait lieu le 12 
Juin OS à Ottawa afin d'étudier le renouvellement des sis à 
heences de réseaux de Ha Société Radio-Canada Ces réseaux de 
radio MAMIE et de télésision. de langue francaise et de langue 
anglaise, incluant le Service de radiodiffusion dans le Nord et 
ladio-Canada International). qui expirent le 41 mars 1970. 


Le 20 avril FO le Conseil à recu de Ja Société Radio-Canada sa 
demande lornelle en vue du renouvellement de es licences de 
réseaux. La Nocité à alors informé le Conseil qu'elle lui 
ounRArait. au coûrs des prochains jours. des renseignements 
additionnels sur les activités de ses réseaux. Le Conseil vient 
d'apprendre que ces renseimements seront disponibles vendredi 
le 28 avril 1078, 


canadiennes 


CARDA 


Etant donné que la documentation 
de tous les aspeels et comporter les 
révision d'ensemble 


attendue doit tenir compte 
réponses requises pour une 
des licences de réseau de la Société et 
puisque la révision complète des réalisations de la Société par 
rapport à son mandat parlementaire et aux conditions de si 
licence devrait se Faire dans les meilleures conditions possibles, Le 
Conseil a décidé de reporter son audience publique au 2 octobre 
1978 pour donner suffisamment de letips aux citoyens intéres. 
és à préparer el à présenter des interventions. 


8935 - 


A VENDRE 


Maison de 4 chambres à 
coucher, 1440 pieds carrés, 
avec salle de jeux et 2 cham- 
bres à coucher au sous-sol, 
garage simple, terrain 
49.6x132. Veuillez vous 
adresser à René: 465-9691 
ou 465-3855. Carda Ltée. 


Le &onsril annonce aussi par la présente qu'il remanie son 
calendrier d'audiences publiques de la façon suivante: 


AUDIENCES PUBLIQUES PREVUES DU CRTC 
OTTAWA 


A COMPTER DU 2 MAI 1978 — 9 JUIN 1978 


Bungalow de 3 chambres, 
1040 pieds carrés, avec salle 
de jeux et une chambre à 
coucher au sous-sol, garage 
double. Veuillez vous adres- 
ser à Paul: 465-9691 ou 
432-7343, Carda Ltée. 


C\ugmentation de tarif par Bell Canada) 


L'Esplanade Laurier 
208me étage 
Tour ouest 


CALGARY (ALBERTA) 
A COMPTER DU 8 MAI 1978 


Bungalow de 2 chambres, 
localisé au sud de la ville, 
avec commencement de dé- 


Sheraton-Calgary Inn 
202-18me avenue, sud-ouest 


ROUYN—-NORANDA (QUEBEC) au sous-sol 
A COMPTER DU 24 MAI 1978 veloppement ne 

veuillez contacter René: 
Hôtel Noranda 41-6ême rue 465-9691 ou 465-3855. 


Carda Ltée. 


OTTAWA 
A COMPTER DU 12 JUIN 1978 


Maison de 3 chambres, âgée 
seulement de 8 ans, 1370 


(sujets autres que les réseaux de la Société Rad io-Canada) 


pieds carrés, terrain 
Centre de conférences du gouvernement 58x154.6. Veuillez contac- 
.) s Ride: +0. 
+ rue Rideau ter René: 465-9691 ou 


465-3855. Carda Ltée. 


OTTAWA 
A COMPTER DU 12 SEPTEMBRE 1978 


Petit restaurant de 28 sièges, 
genre café, au sud de la ville, 
heures d'ouverture: lundi au 
vendredi: 7h00 à 17h00. 
Pour plus d'informations, 
contactez Paul: 465-9691 
ou 432-7343, Carda Ltée, 


OTTAWA 
A COMPTER DU 13 SEPTEMBRE 1978 


Hâtel Skyline 
FOIE nord, rue von 


HALIFAX (NOUVELLE-ECOSSE) 
A COMPTER DU 26 SEPTEMBRE 1978 


Maison mobile de 3 cham- 
bres, terrain 50x90, proprié- 
taire doit vendre car transfé- 
ré en dehors de la province. 
Veuillez contacter Paul: 
465-9691 ou 432-7343. 
Carda Ltée. 


Château Halifax 
Scotia Square 
1990, rue Barrington 


OTTAWA 
A COMPTER DU 2 OCTOBRE 1978 


(Renouvellements des réseaux de La Société 
Radio-Canada) 


4 acres de terrain, avec bun- 
galow de 4 chambres, 1416 
pieds carrés. Pour de plus 
amples informations, con- 
tactez Bertrand: 465-9691 
ou 469-8473. Carda Ltée. 


3 acres de terrain, avec cha- 
let de 864 pieds carrés. 
Veuillez contacter René: 
465-9691 ou 465-3855. 
Carda Ltée. 


Château Laurier 
Rue Rideau 


OTTAWA 
À COMPTER DU 17 OCTOBRE 1978 


VANCOUVER (COLOMBIE-BRITANNIQUE) 
A COMPTER DU 24 OCTOBRE 1978 

© Hôtel Four Seasons 
791 ouest, rue Georgia 


RE ARS VOTES 2 de in I 


À COMPTER DU 7 NOVEMBRE 1978 


À COMPTER DU 21 NOVEMBRE 1978 


Centre de conférences du gouvernement 


A COMPTER DU 5 DECEMBRE 1978 


À COMPTER DU 16 JANVIER 1979 


Conseil de la radiodiffusion 
et des télécommunications 


EE 
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| Travaux publi&s::7"Püblic Work 
Canada Canadaï::: 


APPEL D'OFFRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entre- # 
prises ou services énumérés ci-après, adressées à 
l'administrateur des services financiers et adminis- 
tratifs, région de l'Ouest, Ministère des É 


| publics du Canada, pièce 200, 2e étage, 9925-109 rue 

f Edmonton, Alberta (Tél: (403) 425-7083) seront 
PROJET CONTRACT CLEANING OF FEDERAL 
BUILDING, BONNYVILLE, ALBERTA 


: reçues jusqu'à l'heure et la date limites déterminées. 
ÿ On peut se procurer les documents de soumission, sur 
Î versement du dépôt exigible, aux bureaux du minis- 
: tère énoncés ci-après. 


i 
! 
; Date limite: 11h30 (MDST) le 16 mai 1978 | 


Lise Ouimet Dépôt: Nul 
Secrétaire général 
On peut se procurer les documents de soumission aux 
bureaux suivants: Pièce 200, 2e étage, 9925-109 rue, 
Edmonton, Alberta et avec le chef de poste, bureau de 


{ poste de Bonnyville, Alberta. 


CRTC - Avis public 1978-68 


Canadian Radio-television 
and Telecommunications 
Commission 


INSTRUCTIONS 


Ni la plus basse ni aucune des soumissions ne sera 
nécessairement acceptée. 


IMMEURLE 


82e avenue 


plus amples informations, 426.4021. Carda Ltée. 
Contactez Paul Emile: 
3.49 acres, situées tout près 465-9691 ou 426-4621. A LOUER 


de Sherwood Park. Pour de Carda Ltée. 
plus amples informations, 
contactez Paul: 465-9691 


ou 432-7343. Carda Ltée. 


Suite de 2 chambres à cou- 
County de Lamont, 160 cher, située tout près de 
acres, avec petite maison. l'Université, incluant frigi- 
charmante de 2 chambres à  daire et poéle, toutes utilités 
coucher. Veuillez contacter payées. Veuillez téléphoner: 
Paul Emile: 465-9691 ou 465-9693. 


40 acres de terrain, avec 
chalet de 20x36. Pour de 


ZE SESSION ALPEC ETE 


978 DUB 


Animation et liturgie 


par l’expression et la communication 


ECOLE JH PICARD 
8828 - 95 rue 
EDMONTON Alberta 


e Quand? Du dimanche soir 20 août au 
vendredi apres-midi 25 août 

Pour tous les jeunes, de 16 4 75 ans, 
qui sont interessé à vivre 

la liturgie dans leur milieu 


e Pour qui? 


Des ateliers de reference {sociale, Jésus Christ) 
pour vous ressourcer… 

Des ateliers déxpression et de créativité 
(chant d’assemblée, chant choral, animation 
d’ assemblée, ensemble instrumental, clavier, 
pour développer vos techniques dânimation 

et de communication en liturgie 


e Quoi? 


Treize animateurs compétents provenant de 
Chicoutimi, Edmonton, Espanola, Lévis, N.D. 

des Laurentides, Ottawa, St.-Boniface, St.-Brides, 
St.-Paul…. une équipe. à l’image même des 
communautés francophones du pays... des richesses 
à partager et à échanger entre églises. 


e Ressources? 


$10 
$55 


: _ Frais d’ inscription 
e Combien ‘ Frais de session 
Pour tous renseignements et fiches dinscription, 
sädresser à : 


. Comment ? 


FLORE HOUDE, SASV 
9341 - 95 Street 
EDMONTON, Alberta 


ITA AAA ATEN | 
LELLCCLEEC 


dm ee uen M Se Re co. AUS se opens eau manne 


(403) 465-5508 
465-5171 


S 
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NULS RES + 
SR 
Ÿ 


ARRETE CM AS mb Am ue Meta 


Sresersss 


NAGER ART 22 
RUES UT CN 
RE 


le francc-- 


«le mini-quotidien de l’Aibarta»” 


Abonnez-vous 


CCETLTELELELELLLE LES 


e Villesnssssssseaconvecersssse 
Code postal... 


l an 


… 2 ans 


Facturez-moi..........… Chèque 


. 


PRE à 
CNRS 
tr 


pense à VOUS... 


ensez Vous aussi à vos amis. 


Abonnez-les 


Nom... Prénom. 
AdreSSe..n ere rocnnnes VI@ ressens cou 
Code postal... 


1] an. 


Facturez-moi…..……. Chèque... 


doses ve es eremenmemns mn msn n se sente ne ss Ne" 


